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Quand la radio prend des airs de fête 


De nombreux artistes ont défilé sur la scène pour célébrer en chansons les 50 ans de CKSB, lors des deux soirées gala, les 
25 et 26 mai. Les principales dates de l’histoire de la radio ont été rappelées par les animateurs de la soirée, Monique 
LaCoste et Henri Bergeron, secondés par d'anciens et actuels artisans de la radio. On a aussi lancé Au pays de CKSB, le 


livre de Bernard Bocquel. Voir pages 13 et 15. 


Hourrah pour 
Saint-Boniface! 


La Chambre de commerce de Saint-Boniface ne fait pas 
partie de ceux qui critiquent la Ville de Winnipeg pour les 
subventions accordées à la compagnie Schneider. Le départ 
de l'entreprise, croit-on, aurait eu des effets autrement plus 
désastreux. Page 3. 


Les profs 
à l'examen 


Le gouvernement manitobain déposera d'ici le 6 juin un projet 

de loi qui modifiera grandement le pouvoir de négociation col- 

lective des enseignants. Une loi qui est loin de leur faire plaisir. 
Page 5. 


Voir le monde 
dans un café 


Un endroit où bouquiner, jouer sur un ordinateur et visiter le 
monde grâce au réseau Internet tout en sirotant un café? Le 
boulevard Provencher accueillera un de ces cafés-Internet 
dès le mois de juillet. Page 11. 


La vie est 
un combat tranquille 


Depuis un an, Jean-Louis Poissenot remporte compétitions 
sur compétitions dans son sport par excellence: le kung fu. 
Ses prochains rendez-vous: Vancouver et Miami où il 
espère bien remporter des trophées. Page 19. 
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Citation de la Semaine 


«C'est pas des mente- 
ries, c'est un vrai mi- 
racle.» 


La paroisse de Saint- 
Adolphe commence les 
célébrations de son 
centenaire par une 
Procession de la 
Fête-Dieu. Adrien 
Leclerc raconte que la 
paroisse a aussi eu sa 
miraculée. Page 21. 


photo: Anie Cloutier 
Irène Catellier fait partie d'un 
groupe de Malouins qui veulent 
amasser des fonds pour aider 
l'un des leurs. Portrait d'un vil- 
lage au grand cœur à la page7. 
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Développement économique 


Des idées pour Saint-Boniface 


Pour le président de la 
Chambre de commerce franco- 
phone de Saint-Boniface, David 
Dandeneau, l'usine Schneider 
est un élément parmi d’autres 
dans la revitalisation de Saint- 
Boniface. 


La Chambre de commerce, 
Winnipeg 2000 et la Ville se ren- 
contrent une fois par mois, entres 
autres pour trouver des idées qui 
permettront de développer les 200 
acres compris entre le boulevard 
Lagimodière, Windsor Park, la rue 
Achibald et la “Highline”. 


C'est un endroit, explique David 
Dandeneau, où on peut entrevoir 
des projets de développement 
combinant des sites récréatifs (tels 
un terrain de golf et un terrain de 
baseball), des industries légères 
ou de hautes technologies et des 
secteurs à caractère résidentiel. 


LIBERTÉ 


«Le quartier de la ville qui présente 
le plus de potentiel pour Winnipeg 
quand il s'agit d'accroître ses reve- 
nus en taxes, c’est Saint-Boni- 
face», croit-il. 

La Chambre de commerce et 
Winnipeg 2000 croient aussi que le 
développement de Saint-Boniface 
passe par le déménagement des 
usines situées dans le Vieux Saint- 
Boniface, qui seraient plus à leur 
place dans le parc industriel. «Pour 
la première fois, on commence à 
avoir la collaboration de ces indus- 
tries. On ne leur demande pas sim- 
plement de déménager dans le 
parc industriel; on leur offre des 
possibilités d'expansion, en leur 
proposant des partenaires franco- 
phones au Québec ou en France.» 

Des entreprises comme Modern 
Dairies ou Scott Screen and Wire 
seraient maintenant plus ouvertes 


Le seul hebdomadaire de 
langue française au Manitoba 


Procurez-vous un exemplaire aux endroits suivants: 


À nos bureaux de la Librairie 


Maison franco-manitobaine La Boutique du Livre 
315, rue Kenny 
Dépanneur Provencher 
174, boul. Provencher 
Hôpital Saint-Boniface 
Boutique de souvenirs 


383, boul. Provencher 


Centre culturel 
franco-manitobain 
340. boul. Provencher 


Marion Grocery 


237, rue Bertrand Béatitudes 


IGA Provencher 

390, boul. Provencher 
Librairie À la page 

200, boul. Provencher 
Turbo - Saint-Boniface 

230, rue Marion 

Pharmacie St-Pierre 
Village de Saint-Pierre-Jolys 


1510-B, chemin Sainte-Marie 


à l’idée d'abandonner leur site 
actuel, où elles contribuent, entre 
autres, au trafic de camions lourds 
sur le boulevard Provencher. 


«Ce que nous voulons, rappelle 
David Dandeneau, c'est dévelop- 
per le vieux quartier sur une base 
plus touristique, et profiter de la 
proximité de la Fourche.» Les pro- 
jets de terrasses, de gîtes, de res- 
taurants et d'avenue piétonnière 
ont comme corollaires des mesu- 
res permettant de diminuer la cir- 
culation sur le boulevard. Des 
idées qui, selon la Chambre de 
commerce, font leur bonhomme de 
chemin à la Ville. 


«Mais il faut rester vigilants et 
s'opposer à tout projet qui va dans 
le sens contraire de Destination 
Saint-Boniface.» Dernièrement, 
raconte David Dandeneau, des 
fonctionnaires ont demandé l'appui 
de la Chambre de commerce pour 
mettre fin au stationnement sur le 
côté nord du boulevard, afin de 
libérer une voie pour les autobus, 
qui auraient eu un meilleur accès 
au pont Provencher. 


«On a refusé. Accepter ça, 
c'était mettre le pied dans la straté- 
gie des fonctionnaires de la ville», 
qui militent pour un nouveau pont 
Provencher à six voies. «On sait 
que les fonctionnaires ont leur 
agenda et on met constamment 
des freins à leurs projets.» 
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Le commerce à l'étranger implique un 
engagement à long terme. Vous savez que 
pour réussir, il vous faut un personnel 
qualifié. Des gens possédant une bonne 
formation et prêts à travailler dans le 
développement, la présentation, le 
marketing ou le service après-vente du 
produit. Mais avez-vous les moyens 
d'embaucher ce personnel avant d'avoir 
conclu les ventes? Nous pouvons vous 
donner un coup de pouce. 


Les bons contacts, c'est notre affaire. 


sur l'univers 


Le Programme d'emploi en commerce 
international de DEO peut vous aider à 
défrayer les coûts associés au recrutement de 
personnes récemment diplômées pour une 
période maximum de trois ans. Vous pourrez 
alors recruter le personnel requis pour faire 
croître votre entreprise, ouvrir de nouveaux 
marchés et engendrer de nouvelles ventes à 
l'exportation. N'hésitez pas à nous appeler. 
Nous sommes là pour relier votre entreprise 
au monde entier. 


4 DEO à Winnipeg + 983-0697 
4 Sans frais au Manitoba + 1-800-561-5394 
{ Site Internet + http://www.myriadgate.net/wd/ 


Canadä 


Francophonie 
du monde 


Terre-Neuve 
dans l’eau chaude 


St. John - Les francopho- 
nes de Terre-Neuve sont mon- 
tés aux barricades pour 
empêcher le gouvernement 
provincial d'amender l’article 
17 de l’Acte d'Union en vue 
de la déconfessionalisation du 
système scolaire de la provin- 
ce. 


Les Terre-Neuviens se 
sont prononcés en faveur de 
la déconfessionalisation lors 
d'un référendum en septem- 
bre 1995. Mais selon les fran- 
cophones, l'amendement, qui 
doit être accepté par Ottawa, 
fait fi de l’article 23 de la 
Charte des droits et libertés. 
Cet article reconnaît le droit 
des francophones à gérer 
leurs écoles, droit que la pro- 
vince refuse toujours à sa 
minorité linguistique. 

Les francophones de 
Terre-Neuve demandent donc 
au gouvernement fédéral de 
profiter de la situation pour 
exiger du gouvernement de 
Terre-Neuve qu'il reconnaisse 
le droit des francophones à la 
gestion scolaire. 


Briser 
l'isolement 


Ottawa - Les représentants 
de quelques 20 centres sco- 
laires communautaires franco- 
phones au pays se sont ren- 
contrés à Ottawa les 29 et 30 
mai. 

Cette première rencontre 
nationale avait pour but d'éta- 
blir des liens entre les diffé- 
rents centres et de partager 
les connaissances pour mieux 
assurer la survie des franco- 
phones en milieu minoritaire. 
«Le manque d'information et 
le sentiment d'isolement figu- 
rent parmi les grandes préoc- 
cupations des gens», a indi- 
qué l'organisateur de l'événe- 
ment et directeur général du 
Centre scolaire communautai- 
re de Saint-Jean au Nouveau- 
Brunswick, Ronald Drisdelle. 


Au programme, assurer la 
viabilité des centres considé- 
rant la conjoncture économi- 
que actuelle, l'intégration de la 
communauté minoritaire dans 
la société majoritaire et le rôle 
du ministère du Patrimoine 
canadien. 


Retraités 
dynamiques 


Ottawa - Vous êtes aven- 
tureux, dynamique et à la 
retraite? Le SACO, une orga- 
nisation non gouvernementale 
à but non lucratif, est à la 
recherche de conseillers 
volontaires prêts à travailler à 
l'étranger ou auprès des 
autochtones. 


Les conseillers ne sont pas 
rémunérés, mais n'ont pas à 
débourser de frais de voya- 
ges ou d'assurance et seront 
logés et nourris. Les affecta- 
tions internationales sont 
d'une durée moyenne de 
deux mois. 


I n'y a aucun critère parti- 
culier pour être accepté 
comme volontaire sauf avoir 
une bonne santé. Informa- 
tions: 1 (800) 561-0687. (APF) 
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Schneider a choisi de rester à Winnipeg 


Bonne nouvelle pour Saint-Boniface! 


David Dandeneau ne cache 
pas sa satisfaction face à la déci- 
sion du Conseil de ville de 
Winnipeg d’ adopter des mesu- 
res qui permettront à la compa- 
gnie Schneider de construire ses 
nouvelles installations dans le 
parc industriel de Saint-Boniface. 
«Sans la Chambre de commerce 
et les initiatives des francopho- 
nes, lance-t-il, Schneider serait 
déjà à Steinbach!» 


L'an dernier déjà, au détour 
d'une conversation avec un cadre 
de Schneider, le président de la 
Chambre de commerce francopho- 
ne avait appris que l’entreprise 
avait l'intention de choisir un autre 
site que Winnipeg. Il avait alors 
alerté la Ville. «Et chaque fois que 
Schneider semblait vouloir s’éloi- 
gner, raconte David Dandeneau, il 
fallait intervenir à nouveau, passer 
par-dessus les fonctionnaires de la 
Ville et aller directement à la mai- 
resse. Susan Thompson a dû inter- 
venir personnellement à quelques 
reprises auprès de Schneider.» 


Pour la Chambre de commerce, 
l'enjeu véritable de cette question 
n'était pas tant «de savoir si la Ville 
paie trop cher pour conserver 
Schneider à Winnipeg, que d’ana- 
lyser l'effet des pertes qu'aurait 
entraîné son départ.» Convaincu 
que Manitoba Pork serait aussi 
parti, et que les moulins à grains 
environnants auraient suivi, David 
Dandeneau conclut: «On aurait eu 
250 acres inoccupés à Saint- 
Boniface plutôt que 200. Et on 
aurait perdu en revenus taxables 
ce que rapportent ces trois entre- 
prises. » 


Le conseiller de Saint-Boniface, 
Daniel Vandal, estime aussi que 
garder Schneider à Winnipeg est à 
l'avantage de la Ville même s'il a 
fallu faire des concessions. «La 
Ville, explique-t-il, va acheter une 
propriété privée située au nord du 
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Daniel Vandal. 


terrain de la compagnie Shell, et y 
creuser un fossé de drainage. Ce 
sera très utile pour Schneider, mais 
ça pourra également servir à 
d’autres industries.» 


Cette opération, ajoute Daniel 
Vandal, entraînera des coûts de 
1,7 million $ que la Ville récupérera 
dans l'avenir via un impôt sur le 
développement industriel (un 
“Mission Trunk Service Sewer 
Rate”). Winnipeg verse également 
une subvention de 750 000 $ à 
Schneider et s'engage à réaliser 
une étude «pour savoir si les taxes 
d'eau et d'égouts peuvent être 
diminuées pour attirer des entrepri- 
ses». Schneider pourrait voir ses 
taxes diminuer de 35 % en 2002. 


Selon Daniel Vandal, il faut 
savoir quel impact aurait une telle 
mesure sur les revenus de la Ville 
et si ça permettrait réellement d'atti- 
rer des entreprises et d'être plus 
compétitifs face aux régions rura- 


Archives La Liberté 


David Dandeneau. 


les. On pourrait imaginer par exem- 
ple, dit-il, que des entreprises qui 
paient en ce moment 4,6 $ par 1 
000 gallons d’eau pourraient béné- 
ficier de taux réduit, On connaîtra 
ses recommandations en juillet. 


Quoi qu'il en soit, Daniel Vandal 
estime que Winnipeg ne peut que 
sortir gagnante dans ce dossier. 
Schneider, qui emploie en ce 
moment 230 personnes, compte- 
rait entre 500 et 600 employés une 
fois les nouvelles installations com- 
plétées. L'entreprise investira 40 
millions $ et «ses dépenses en 
taxes d’affaires et impôts fonciers 
passeraient de 100 000 $ à 500 
000 $», précise Daniel Vandal, 
sans compter les retombées éco- 
nomiques indirectes. 


«Ce sont de bons emplois, 
lance-t-il, des emplois rémunérés à 
au moins 16 $ l'heure. Ça veut dire 
par exemple que des gens vont 
acheter des maison, peut-être dans 
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Saint-Boniface.» || espère égale- 
ment que la décision de Schneider 
pourrait avoir un effet d'entraîne- 
ment sur d'autres entreprises. 


Pour Manitoba Pork, qui s'occu- 
pe du marketing des produits du 
porc manitobains, cette nouvelle 
est arrivée à point. Le directeur 
adjoint, René Chabidon, explique 
que Schneider a mis tellement de 
temps à choisir le site de sa nou- 
velle usine que des producteurs 
s'étaient mis à croire que cette 
usine n'allait jamais voir le jour. «il 
y a des gens qui pensaient que 
Schneider n'avait annoncé ses 
projets d’agrandissement que pour 
décourager des entreprises 
concurrentes de s'installer au 
Manitoba, explique-t-il. Pour nous, 
l'important, c'est que ce soit confir- 
mé et que le lieu soit décidé.» 


René Chabidon n'est pas cer- 
tain que Schneider puisse réaliser 
ses objectifs et abattre à elle seule 
48 000 porcs par semaine quand 
sa modernisation sera complétée. 
Pour ce faire, il faudrait que les éle- 
veurs de porcs produisent bien 
davantage que les 42 000 bêtes 
qu'ils vendent chaque semaine 
aux entreprises installées au 
Manitoba et les 5 000 autres qui 
partent vers les Etats-Unis. 


«Les gens veulent bien aug- 
menter leur production, précise 
René Chabidon, mais en ce 
moment le prix du fourrage est si 
élevé, et le prix du blé est si bon 
que les agriculteurs qui font les 
deux préfèrent semer du blé que 
d'élever plus de porcs.» Mais il 
croit qu’à plus long terme, avec la 
nouvelle conjoncture qu'entraîne la 
fin des subventions au transport du 
blé dans l'Ouest, la situation devrait 
se rétablir. 


L'avenir du porc manitobain, dit- 
il, c'est dans les marchés japonais 
et européens qu'il se trouve, ainsi 
que dans des produits vendus à 
l'état frais plutôt que congelés. 
«Schneider prévoit justement ven- 
dre davantage de produits frais à 
l'exportation, explique René 
Chabidon. Et si le projet de 
Winnport Winnipeg se concrétise 
pour faire de l'aéroport un centre 
de transit international, tous les 
éléments favorisant l'exportation 
des produits du porc seront en 
place. Dans ce scénario, les plans 
d'avenir de Schneider sont un pre- 
mier pas dans la bonne direction.» 


Sylviane LANTHIER 
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EDITORIAL 


Mieux vaut 
prévenir 
que punir 


leurs enfants? C’est là une des questions que pose le 
projet de loi sur la responsabilité parentale déposé le 28 
mai par la ministre de la Justice, Rosemary Vodrey. 


] usqu’où les parents sont-ils responsables des actes de 


Mais ce n’est pas le seul enjeu de ce projet de loi, 
conforme à la vision habituelle du gouvernement 
conservateur quand il s’agit de la criminalité chez les jeunes, 
une vision qui privilégie, par exemple, l'adoption de mesures 
plus sévères dans la loi fédérale sur les jeunes contrevenants. 


L'objectif cette fois-ci est de redonner aux victimes une 
place dans le système judiciaire. Les victimes d'actes de 
délinquance pourraient donc poursuivre les parents du jeune 
en question et réclamer à la cour des petites créances des 
dommages allant jusqu’à 5 000 $. La cour despetites 
créances est une instance facile d’accès, rapide et où les 
procédures sont assez simples; une façon idéale pour les 
victimes de «réclamer justice». 


Quant aux parents du délinquant, ils pourrontréduire 
l’enjeu financier s’ils peuvent prouver qu’ils ont exercé une 
surveillance raisonnable de leur enfant et qu’ils ont fait des 
efforts raisonnables pour l’empêcher de détruire ou 
endommager le bien d’autrui. 


Ce projet de loi arrive à la suite d’un constat navrant sur 
l’état de la société manitobaine, et en particulier sur les 
conditions sociales qui prévalent dans les quartiers 
défavorisés de Winnipeg. Gangs de rue, entrées par 
effraction, vols d’autos font partie d’un style de vie devenu 
trop courant chez les jeunes et les lois actuelles n'ont pas 
chez ces enfants un effet dissuasif. 


Mais la délinquance juvénile, ce n’est pasunsimple 
problème de parents qui n’arrivent pas à contrôler leur 
enfant. Et ce n’est pas au moment où ces enfants en viennent 
à voler ou à vandaliser le bien d’autrui qu’il fautintervenir. 
Qu'est-ce que la société gagnera de l’adoption d’un tel projet 
de loi? Qu'est-ce que ça changera à la condition sociale de 
catégories entières de la population qui vivent sans grand 
espoir d'améliorer leur sort? Pour qui les valeurs de probité 
ou d’honnêteté de la société n’ont plus beaucoup de sens? 
Qui en viennent à se moquer des lois parce qu'ilsont le 
sentiment de n’avoir rien à perdre? 


Que gagnera la société à traîner devant le tribunal des 
familles probablement  dysfonctionnellks et 
vraisemblablement sans le sou? À quoi servira-t-il de river 
davantage leur clou à des parents qui ne saventplus où 
donner de la tête? 


Ce n’est pas devant un juge qu’on acquiert le sens des 
valeurs morales qui permettent à une société de fonctionner 
harmonieusement. C’est bien sûr dans la famille, mais 
encore faut-il que cette famille soit une cellule heureuse, 
capable d’espérer en l’avenir, capable de croire que la vie en 
société vaut la peine qu’on se conforme à ses lois. Encore 
faut-il que les parents aient du travail, que lesenfants 
puissent recevoir une éducation valable, aient des projets 


U'CHARMEUR DE CORDE 


Félicitations 


pour Le Faucon 


Co-francophones, bonjour, 


Je me sens presque forcé ce matin 
de venir partager avec vous quelques 
réactions après avoir assisté à la pièce Le 
Faucon hier soir au Théâtre de la Chapelle. 


Félicitations au Cercle Molière pour 
avoir choisi cete pièce si riche, forte et 
vraie en Ses messages. Félicitations aux 
trois acteurs aussi. Très, très bien fait! 


Cette pièce invite beaucoup à la 
réflexion profonde, de la part de pères de 
familles, comme moi-même, qui aujour- 
d'hui feraient certaines choses de façon 
différente, pensant à la manière dont ils 
ont élevé leurs enfants. 


Marie Laberge, auteur, ne nous 
laisse pas avec une conscience alourdie 
toutefois. Non, elle termine en faisant voir 
le beau côté aussi, les beaux et bons 


gestes posés par le père alors que son 
gars était encore très jeune et qui l'ont 
marqué pour la vie. 


Le message que j'en reçois est le 
suivant: ça sert à rien de se culpabiliser 
avec ce qu'on a fait dans le passé, qui 
aurait pu être mieux fait, Au contraire, 
ruminons nos bons gestes du «passé», 
même si, peut-être faits inconsciemment, 
et servons-nous-en pour pouvoir 
apprécier, vraiment vivre, et partager un 
bon et beau «aujourd'hui». Même votre 
demain en bénéficiera et sera meilleur. 


J'ose affirmer que, depuis environ 
cinq ans, je suis «abonné» au Cercle 
Molière et que c’est la pièce qui m'a le 
plus rejoint, plu, interpellé quoi! Toutefois, 
si vous êtes un Papa parfait, c'est peut- 
être pas pour vous. Encore une fois, 


ÉCOLE TECHNIQUE 
ET PROFESSIONNELLE 


UNIVERSITAIRE DE 


SAINT-BONIFACE 


JE VEUX UN EMPLOI. 


JE RETOURNE AUX ÉTUDES. 


Nos programmes : 


° Administration des affaires 


° Gestion de bureau 


félicitations et merci. 
Henri Desharnais 
Winnipeg (MB) 
Le 25 mai 1996 


Propos 
malveillants 


Madame la rédactrice, 


Amusant les petites queues en tire- 
bouchon? 


Le ton aigre de la caricature parue 
le 17 mai 1996, avec ses propos 
malveillants, me prouve une chose. Les 
«red necks» ne sont pas tous à Ottawa. 


Salut, 


René G. Trudeau 
Île-des-Chênes 
le 20 mai 1996 


pese à 
I E I I R E 
nv ù 


Le journal La Liberté est 
ouvert à la publication de toute 
lettre à l'éditeur à condition 
que l'identité de l'auteur soit 
connue (les noms de plume ou 
pseudonymes ne sont pas 
acceptés) et qu'elle ne con- 
tienne pas de propos diffa- 
matoires. La rédaction se 
réserve également le droit de 
limiter la longueur des lettres 
ou de retourner celles dont la 
formulation n'est pas claire. 


d'avenir! ° Éducation en services de garde 
° Aide en soins de santé 
° Agent et agente en téléservices 


(nouveau programme - automne 1996) 
Avantages : 


° Bourse de 500 $ à 1 000 $ 

° Frais de scolarité environ 1 000 $ 

° Carrière assurée 

° Prolongation de l'assurance chômage 
° Pédagogie axée sur la pratique 


Avez-vous 
des problèmes 
de... 


stress? 

anxiété? 

sexualité? 

dépression? 
relations familiales 
difficiles ? | 
MRL Counselling Services 
Dr Marcel Lebrun, Ph. D. 
Psychothérapie 
individuelle et de couple 


Pour renseignements et 
rendez-vous: 


453-5534 


Les parents n’ont pas besoin d’un juge qui leur disent 
qu’ils ont l’obligation de prendre soin de leurs enfants. Ils 
ont besoin d’un gouvernement qui s'emploie à enrayer la 
pauvreté, à créer de l’emploi et à lutter contre les facteurs 
qui entraînent l’éclosion de la délinquance juvénile. 


Sylviane LANTHIER 


Vous déménager? 
Si c'est le cas, veuillez nous en informer 


sans tarder afin de ne manquer aucun de 
nos articles. 


Communiquez avec Brigitte ou Raymonde. 


«Ë 


Saint-Boniface MB R2H 0H7 
(204) 233-0210 Télécopieur : (204) 237-3240 
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ACTUEL 


Une loi sur la rémunération des enseignants 


Rien ne va plus 
entre les enseignants et leur ministre 


Le gouvernement manitobain 
déposera d'ici au 6 juin un projet 
de loi sur le système de rémuné- 
ration des enseignants et sur le 
processus de négociation col- 
lective. Sans vouloir discuter du 
contenu de ce projet de loi, le 
sous-ministre de l'Éducation, 
John Carlyle, indique que les 
enseignants devraient le trouver 
un peu moins dur que ce à quoi 
ils s’attendent. 


Le comité qui avait mené une 
série d'audiences publiques en 
février et mars a rendu public ses 
recommandations sur le processus 
de négociation collective des ensei- 
gnants. Le comité, composé de 
deux députés conservateurs et du 
sous-ministre John Carlyle, exclut 
le recours au lock-out ou à la grève 
pour résoudre des conflits et main- 
tient le recours à l'arbitrage, en y 
apportant des modifications majeu- 
res. 


Le comité recommande ainsi 
que l'arbitre soit obligé de tenir 


Join us in discussion 
as 10 What Constitutes 
a Saint Boniface 
image. 


compte de la capacité de payer 
d'une division scolaire quandil 
examine les demandes des ensei- 
gnants. || recommande que certai- 
nes clauses des contrats de travail, 
comme la sélection, le transfert ou 
le congédiement, soient négo- 
ciées mais exclues de l'arbitrage. 
Les salaires, les bénéfices, les acti- 
vités parascolaires et les griefs 
seraient toujours sujets à négocia- 
tion et seraient admissibles en 
arbitrage. 


«Le projet de loi, énonce John 
Carlyle, reflètera les intentions du 
comité, mais pas exactement de la 
même manière. |! aura pour effet 
de clarifier et de préciser les inten- 
tions du gouvernement.» Déposé 
en première lecture au début de 
juin, le projet de loi sera alors rendu 
public. Le comité parlementaire qui 
l'étudiera avant son adoption défi- 
nitive ne se réunira pas avant 
l'automne prochain. «Le public 
pourra offrir ses commentaires à 
ce comité, précise John Carlyle, 


| 
| 
| 
| 


SESSION 
«image» 
rues principales 


Venez discuter 
les éléments 
qui constituent 
l'image 


de Sain{-Boniface. 


June 3, 1996 
19h to 22h 


atthe Foyer of the FMCC | 


340 Provencher boulevard 


contact: Norman Düpas 


235.1406 | 23 


le 3 juin, 1996 
19h à 22h 


au Foyer du CCI 


340, boulevard Provencher 
| contactez: Norman Dupas 


S.1406 


Les professeurs s'étaient présentés nombreux aux audiences du comité, Ils ont l'impression de ne pas 


avoir été écoutés. 


même s’il n'y aura pas d'audiences 
publiques comme telles.» 

Considérant les recommanda- 
tions du comité comme une mena- 
ce à leur droit de négocier, les 
enseignants, via leur syndicat la 
Manitoba Teacher's Society (MTS), 
se préparent à livrer bataille à la 
ministre de l'Éducation, Linda 
Mcintosh. 


Convaincus de faire face à une 
véritable campagne de dénigre- 
ment de leur profession de la part 
du gouvernement, les enseignants 
sont inquiets face au contenu du 
projet de loi. «Nous devons expli- 
quer au public les enjeux véritables 
derrière les intentions du gouver- 


nement, indique la vice-présidente 


de MTS, Diane Beresford. Ce n'est 
pas qu'une question de salaire. On 
touche aux conditions d'enseigne- 
ment et aux conditions d'apprentis- 
sage des enfants.» 


Quelle marge de manoeuvre 
restera-t-il aux enseignants dans la 
négociation de leurs conventions 
collectives, demande-t-elle? «Soit 
on limite les clauses qui peuvent 
être négociées, soit on peut les 
négocier, mais pas en arbitrage. 
L’arbitre devra considérer la capa- 
cité de payer des divisions scolai- 
res, qui est déterminée par les sub- 
ventions du gouvernement. Autant 
dire que le gouvernement nous 
imposera nos conditions de travail! 
Il n'est pas possible de discuter 


La Place Georges-Forest verra le jour 


Le projet Youville 
devient réalité 


La Corporation de développe- 
ment de Saint-Boniface, qui 
regroupe 22 actionnaires franco- 
phones, est à la veille de signer 


Développement des 


Fark 


ressources humaines Canada 


une entente de développement 
avec la Ville de Winnipeg, qui 
permettra au projet Youville 
d'aller de l'avant. Ce projet vise 


Human Resources 
Development Canada 


Message d'intérêt public 
de Développement des ressources humaines Canada 
à l’occasion de la Semaine canadienne 
de l'hygiène et de la sécurité au travail 


# Pour la dixième année de suite, la Société canadienne de la santé et de la 
sécurité au travail (SCSST) parraine la Semaine canadienne de l'hygiène et de 
la sécurité au travail (SCHST), qui aura lieu du 3 au 9 juin. Cette année, la 
Semaine a pour thème : «La formation : N'apprenez pas par accident — Visez 
l'élimination des accidents en milieu de travail». 


v En assurant l'application des lois, en favorisant l'éducation et en collabcrant 
avec les provinces et territoires, le Canada a assuré la protection des lieux de 
travail pendant 29 ans. Même si la santé et la sécurité au travail s'améliorent, 
des blessures et des maladies se produisent toujours. La Semaine CSST 
sensibilise le public à la nécessité de prévenir les accidents et à la gravité des 


pertes qui peuvent êtres subies. 


w La Semaine CSST vise à nous rappeler que la prévention des accidents en 
milieu de travail, c'est l'affaire de tous. Pendant cette semaine, rappelez-vous 
que la meilleure façon de prévenir les accidents, c'est d'apprendre à travailler en 


toute sécurité. 


# Pour en savoir davantage sur les activités prévues dans votre région, veuillez 
communiquer avec Mme Sylvia Cassie, Communications, Bureau régional de 


DRHC, (204) 983-0530. 


Canadä 


sérieusement dans ces conditions, 
quand on n’a pas de rapport de 
force pour négocier.» 


Diane Beresford estime que le 
gouvernement est malhonnête 
dans cette démarche. Les divisions 
scolaires, dit-elle, économiseront 
en coupant sur les heures de dîner, 
le temps de préparation des cours, 
etc. «C'est une façon subtile d'éco- 
nomiser. Ç'aurait été plus honnête, 
plus direct, de dire: on n’a pas 
d'argent, alors tout le monde prend 
une diminution de 5 %. Cette façon 
de faire nous enlève des droits et 
là-dessus, on n'est vraiment pas 
d'accord.» 


Sylviane LANTHIER 


le développement de nouveaux 
lots résidentiels dans Saint- 
Boniface, afin de permettre 
l'installation dans le quartier de 
nouvelles familles à revenus 
moyens. 


«On verra bientôt les arpen- 
teurs quadriller le terrain», lance 
fièrement le président de la corpo- 
ration, David Dandeneau. La 
Corporation caresse en effet ce 
projet depuis longtemps. «On a 
réussi à s'entendre avec la Ville. 
On va remettre la propriété des 
rives de la Seine à la Ville, qui pour- 
ra, avec le groupe Save Our Seine 
(SOS), les aménager en parcs. 
C'est donc aussi une bonne nou- 
velle pour SOS.» 


La Corporation prévoit dévelop- 
per le terrain en deux étapes. «On 
va d'abord mettre en vente 18 lots, 
situés à partir de la des Meurons 
vers la Seine, derrière la Place des 
Meurons des Chevaliers de 
Colomb. Ça va s'appeler Place 
Georges-Forest. Les lots se ven- 
dront de 18 à 20 000 $.» La 2e 
étape, qui aura lieu plus tard, per- 
mettra d'étendre la Place Gaboury 
vers la rivière Seine. 


Sylviane LANTHIER 
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Habitat chez-soi 


Un toit pour toi 


Deux mille huit cent kilomè- 
tres à vélo, même pour un «fana- 
tique» comme Jacques Gagnon, 
c'est tout un défi! Mais quand il 
s’agit de récolter de l'argent 
pour une bonne cause, on ne 
compte pas sa peine. 


Jacques Gagnon et Stéphanie 
Harvey s'apprêtent, avec 100 
autres cyclistes, à accomplir le 
périple Winnipeg-Atlanta pour le 
compte de Habitat pour l'humanité. 


La 3e expérience du genre, qui 
aura lieu en août, doit récolter 
400 000 $. 


Pour atteindre leur but en 20 
jours, les cyclistes devront tenir 
une moyenne quotidienne de 133 
km «et je n'ai jamais fait plus de 80 
km», avoue Jacques Gagnon. 
«J'avais déjà l'intention de pédaler 
jusqu'en Alberta cet été, indique 
l'étudiant en sciences infirmières. 
Mais quand j'ai entendu parler du 


projet d'Habitat, j'ai pensé “right 
on!» 


Stéphanie Harvey, orthophonis- 
te à la Division scolaire franco- 
manitobaine, est emballée par le 
projet de Habitat pour l'humanité. 
«L'an dernier, Habitat Winnipeg a 
construit cinq maisons qui abritent 
17 enfants. C'est pour eux que je 
fais Ça.» 


Le but de Habitat pour l'humani- 


Manitoba 
Teachers’ 
Society 


ce 


McMaster House, 191, rue Harcourt, Winnipeg (Manitoba) R3J 3H2 Téléphone (204) 888-7691 - Télécopieur (204) 831-0877 


Le 24 mai 1996 


Madame Linda Mcintosh 

Ministre de l'Éducation et de la Formation professionnelle 
Palais législatif, salle 168 

Winnipeg (Manitoba) R3C OV8 


Madame la Ministre, 


Hier, des enseignantes et des enseignants manitobains étaient assis dans les tribunes de 
l'Assemblée législative et ils vous ont entendu répondre aux questions de l'opposition sur un 
nouveau projet de loi en matière d'éducation. Nous avons aussi été témoins de votre 
entretien avec les médias après la période de questions. Dans les deux cas, vous avez fait 
des déclarations que nous jugeons fausses et qui doivent être corrigées. 


En entrevue, vous avez déclaré que les membres du personnel enseignant qui se sont 
rendus hier à l'Assemblée législative n'étaient pas des «vrais enseignants». Les participants 
à notre Assemblée générale annuelle sont de vrais enseignants, qui sont confrontés à de 
vrais problèmes, et ils sont vraiment en colère. Les délégués à l'Assemblée générale 
annuelle viennent de toutes les divisions et de tous les districts scolaires de la province et ils 
jouent tous les rôles à tous les niveaux du système d'écoles publiques. La Manitoba 
Teachers' Society paient les suppléants qui les remplacent dans leurs classes afin que 
l'éducation des élèves ne soit pas interrompue. 


Il est consternant de constater qu'un ministre de l'Éducation puisse déclarer que les 
personnes qui, hier à l'Assemblée législative, exerçaient leurs droits démocratiques et 
assumaient leurs responsabilités sociales ne sont pas de vrais enseignants et qu'elles 
donnent un mauvais exemple aux enfants du Manitoba. Quel meilleur exemple les 
enseignantes et les enseignants peuvent-ils donner aux enfants que celui de la démocratie 
en pleine action? 


Il ne s'agit pas d'une question qui touche uniquement le personnel enseignant. Elle touche 
tous ceux qui tiennent à l'exercice de leurs droits démocratiques dans une société libre. 


En réponse aux questions de l'opposition à l'Assemblée législative, vous avez dit que les 
membres du personnel enseignant devraient être heureux des conclusions du rapport Dyck- 
Render parce qu'elles «répondent à leurs demandes». I! s'agit là d'un mépris cynique de la 
vérité. Nous avons demandé un processus de négociation équitable et libre. Dans le 
rapport Dyck-Render, on présente un processus de règlement des différends qui n'est pas 
objectif et on empêche les membres du personnel enseignant de négocier les conditions 
d'enseignement et d'apprentissage. 


Le règlement des différends est le moteur des négociations. Il doit forcer les deux parties à 
réfléchir aux conséquences d'un échec à la table de négociations. Les recommandations 
du rapport Dyck-Render soulagent l'employeur de son obligation de négocier de bonne foi. 


Le refus du gouvernement d'investir dans l'avenir du système d'éducation publique 
déterminera la capacité de payer de nos employeurs. Comment pourront-ils attirer les 
candidats les plus brillants à embrasser la profession enseignante? Comment pourront-ils 
maintenir et améliorer les conditions d'enseignement et d'apprentissage? 


Des milliers de Manitobains ont participé aux audiences de la Commission Dyck-Render. 
Les événements d'hier à l'Assemblée législative ne sont qu'une petite manifestation de la 
colère des membres du personnel enseignant qui ne se sentent pas écoutés. Contrer une 
telle colère en disant qu'elle n'est pas représentative des sentiments des «vrais enseignants» 
est injurieux et irresponsable. Le dépôt d'un projet de loi fondé sur le rapport Dyck-Render 
doit être arrêté. Il faut un processus de négociation collective équitable afin d'étendre les 
responsabilités et d'assurer la qualité du système d'éducation publique. 


Je vous prie d'agréer, Madame la Ministre, l'expression de mes sentiments les meilleurs. 
La présidente, 
fk Linda York 
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Stéphanie Harvey et Jacques Gagnon quitteront Winnipeg le 10 


août. 


té est de fournir des logements 
décents à prix modique pour des 
familles qui, autrement, ne pour- 
raient pas se payer le luxe d’une 
maison, explique la co-présidente 
de la filiale francophone de Habitat 
Winnipeg, Habitat chez-soi, 
Michèle Sala Pastora. (1) 


La famille LaFrenière de Saint- 
Boniface occupera le premier pro- 
jet de construction de Habitat chez- 
soi. La maison sera construite cet 
été au coin des rues Aubert et 
Saint-Joseph à Saint-Boniface. 
«C'est vraiment une chance ines- 
pérée pour nous», lance la chef de 
famille monoparentale, Marie 
LaFrenière. 


«Nous espérons faire un “blitz” 
et la construire en l’espace d'une 
semaine. On a besoin de 20 à 35 
personnes par jour», explique 
Michèle Sala Pastora. Elle ajoute 
que le recrutement avance à bon 
train et que deux paroisses et un 
groupe de femmes se sont portées 
volontaires pour servir des repas 
aux bénévoles lors de la construc- 
tion de la maison. «Mais il nous 
manque encore beaucoup de 
monde!» 


Habitat chez soi organise 
d’ailleurs une soirée sociale bénéfi- 


CRTC 


ce pour son projet de construction 
domiciliaire. La soirée aura lieu au 
gymnase ouest du Collège univer- 
sitaire de Saint-Boniface le 31 mai 
à 20 h. Au programme le Big Band 
de Louis-Riel et les Louis Boys. Le 
prix d'entrée est de 10 $. Billets en 
vente à la porte. 


Quant aux cyclistes, qui quitte- 
ront Winnipeg le 10 août, ils doi- 
vent débourser 250 $ en frais 
d'inscription et s'engagent à récol- 
ter 4 000 $ en dons. «C'est un peu 
gênant de quêter de l'argent, mais 
les gens sont très ouverts et don- 
nent généreusement», indique 
Stéphanie Harvey. Les sommes 
recueillies seront investies à 90 % 
dans des projets de construction 
de maisons, 10 % allant à Habitat 
pour l'humanité International. Dans 
le cas de Jacques Gagnon et de 
Stéphanie Harvey, les dons iront à 
Habitat chez-soi. 


Anie CLOUTIER 


(1) Elle précise qu'il ne faut pas 
confondre Habitat chez soi et le projet de 
construction de l'Hôpital général Saint- 
Boniface. Ce dernier, explique-t-elle, est 
un projet ponctuel de Habitat Winnipeg, 
réalisé par les employés en l'honneur du 
125e anniversaire de l'hôpital, comparati- 
vement à Habitat chez soi qui est un 
regroupement permanent. 
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AVIS D'AUDIENCE 
PUBLIQUE 


Avis d'audience publique CRTC 1996-6. Le CRTC tiendra une audience publique à partir du 8 
juillet 1996, à 9 h 00, au Centre de conférences, Portage IV, 140, prom. du Portage, Hull (QC) 
afin d'étudier ce qui suit: 1. À TRAVERS LE CANADA. Demande présentée par la 3247244 
CANADA INC. en vue d'obtenir l'autorisation d'effectuer un transfert d'actif comportant deux 
volets. Dans un premier temps, la 3247244 ferait l'acquisition de l'actif de l'entreprise de 
programmation nationale de langue anglaise (service de télévision spécialisé) connu sous le 
nom de « New Country Network » de la CFCN Productions Limited et de la 566684 Alberta 
Ltd., associées de la MH Radio / Rawlco, société en commandite, et titulaires de la licence. 
Dans un deuxième temps, elle céderait l'actif nouvellement acquis à la 3247236 CANADA 
INC., une filiale à part entière, et obtiendrait une licence autorisant la 3247236 à poursuivre 
l'exploitation de NCN, à la rétrocession de la licence actuelle, aux mêmes modalités et 
conditions que celles de la licence actuelle. EXAMEN DE LA DEMANDE : Rawico 
Communications Ltd., 220, 2723 - 37e ave. n.-e., Calgary (Alb.). 2. À TRAVERS LE CANADA. 
Le CRTC croyait que les deux entreprises de distribution par SRD autorisées le 20 décembre 
1995 seraient rapidement en opération, peut-être dans les six premiers mois de 1996. 
Toutefois, il appert maintenant que, suite à des événements inattendus, ce ne soit plus le cas. 
À la lumière des changements, le CRTC a décidé qu'il est prêt à étudier la demande 
présentée par STAR CHOICE TELEVISION NETWORK INCORPORATED en vue d'obtenir 
une licence visant l'exploitation d'une entreprise de distribution par SRD. L'entreprise 
distribuerait des services de programmation de base et facultatifs, incluant des services de 
réseaux nationaux de télévision, des services de télévision de langue française, des services 
de télévision spécialisée, des services de télévision multiculturelle, payante et à la carte 
distribués par SRD, des services de programmation sonore et des services de programmation 
étrangère autorisés. EXAMEN DE LA DEMANDE: 205, rue St-David, Lindsay (Ont.). 
BESOINS INDIVIDUELS SPÉCIFIQUES: Les personnes qui désirent présenter oralement 
leurs commentaires ou qui requièrent des auxiliaires de communication doivent aviser le 
CRTC au plus tard 20 jours avant le début de l'audience. Le texte complet de cette demande 
est disponible en communiquant avec la salle d'examen du CRTC à Hull, (819) 997-2429; et 
au bureau du CRTC à Winnipeg : (204) 983-6306. Les interventions écrites doivent parvenir 
au Secrétaire général, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A ON2 et preuve qu'une copie conforme a été 
envoyée au requérant le ou avant le 18 juin 1996. Pour de plus amples renseignements sur 
le processus d'intervention, communiquez avec les Affaires publiques du CRTC à Hull au 
(819) 997-0313, téléc. (819) 994-0218, ATS (819) 994-0423. 


FA &È Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-television and 
télécommunications canadiennes  Telecommunications Commission 


ACTUEL 


Collecte de fonds 


Saint-Malo a bon cœur 


Dans un monde ou les mau- 
vaises nouvelles font trop sou- 
vent les manchettes, quelle 
bouffée de fraîcheur que de 
constater qu'il y a encore des 
endroits où l'amitié n’a pas de 
prix. 


«Saint-Malo, c'est comme une 
grande famille, souligne lrène 
Catellier. Et quand t'as besoin d'un 
coup de main, il y a toujours 
quelqu'un pour t'aider.» C'est dans 
cet esprit de solidarité que la col- 
lectivité de Saint-Malo organise, le 
7 juin, une soirée dansante dont 
les profits aideront un résidant à 
traverser une période financière 
difficile . (1) 


Luc Carrière, 32 ans, a été dia- 
gnostiqué avec cancer de l’œso- 
phage il y a environ un mois et a 
dû subir une intervention chirurgi- 
cale le 9 mai. Marié et père de 
deux jeunes enfants, sa convales- 
cence le laissera dans limpossibili- 
té de travailler pendant plusieurs 
semaines. 


«Si quelque chose nous arrivait, 
on apprécierait que les autres nous 
aident, alors on a décidé de faire 
quelque chose pour lui, indique un 
des initiateurs de la collecte de 
fonds, Victor Curé. C'est tout natu- 
rel de s’aider dans un village parce 
que tout le monde se connaît.» 


C'est d’ailleurs la 4e fois en 
moins de dix ans que les Malouins 
se serrent les coudes pour aider 
l’un des leurs. «Luc m'a souvent 
dépanné, là c'est à mon tour, indi- 
que Victor Curé. Quand tu tombes 


Encouragez nos 


annonceurs 


photo: Anie Cloutier 


Irène Catellier, son fils Mathieu et Victor Curé. 


malade, t'as déjà assez d'inquiétu- 
des. Tu ne devrais pas avoir à 
t'occuper de questions d'argent. Et 
puis, on ne compte pas nos heu- 
res, Ça prend juste quelqu'un pour 
partir, les gens veulent tous aider.» 


Anie CLOUTIER 


(1) La soirée bénéfice aura lieu à la 
salle lberville à Saint-Malo. Le prix 
d'entrée est de 10 $. Un lunch sera servi 
et les participants auront la chance de 
gagner un voyage pour deux personnes 
au casino de Regina. Tous les profits 
iront à la famille Carrière. Informations: 
347-5713. 


DEUXIÈME CYCLE EN ÉDUCATION 
COURS D'ÉTÉ 1996 


81.525 LO1 Ateliers en mathématiques 
Geneviève Boulet 
* 43.525 LO1 La gestion mentale 
Christian Desjardins 


9h00 à 16h30 
du mardi au samedi 
du 2 juillet au 6 juillet 


9h00 à 16h30 
du lundi au vendredi 
du 8 juillet au 12 juillet 


Pour les jeunes à la recherche d’un emploi 


Un programme 
à saveur pancanadienne 


Vous avez obtenu votre diplô- 
me universitaire en 1995, en 
1996 ou prévoyez l'obtenir l’an 
prochain et vous êtes à la 
recherche d’un emploi d'été 
dans votre domaine d’études? 
Vous n'hésiteriez pas à travailler 
n'importe où au Canada en 
anglais? 


Il est alors possible que Service 
jeunesse Canada ait quelque 
chose à vous offrir. Pour la premiè- 
re fois cet été, ce programme du 
gouvernement fédéral propose à 
des jeunes Canadiens un emploi 
d'été dans leur langue seconde un 
peu partout au Canada et espère 
ainsi créer entre 500 et 700 
emplois. 

Au Manitoba, Anita McDonald 
coordonne l’un de ces projets de 
Service jeunesse Canada. 
Embauchée par le Conseil de 
développement économique de 
l'Association des municipalités 
bilingues du Manitoba, le CDEM, 
Anita McDonald doit faire la pro- 


| motion du programme auprès des 
| jeunes. «Nous voulons embaucher 
| 23 jeunes qui vont aller travailler 
| dans d'autres provinces, dans leur 


domaine d'études», dit-elle. Elle 
cherche également à promouvoir 
le programme auprès d’emplo- 


| yeurs habitant les régions desser- 


vies par le CDÉM, et qui auraient 


| besoin d'étudiants dans les domai- 
! | nes couverts par le programme. 


Patrimoine Canadien privilégie 
en effet quatre domaines pour le 


recrutement des jeunes: les com- 
munications et les médias, le tou- 
risme patrimoinial, les industries 
culturelles et l'administration des 
affaires. Les organismes chargés 
de la gestion locale des projets 
peuvent ajouter leurs secteurs 
prioritaires. Le CDÉM a ajouté la 
santé, l’agro-alimentaire et l'infor- 
matique. 

Les demandes d'emploi des 
étudiants et les offres des emplo- 
yeurs, explique Anita McDonald, 
sont toutes envoyées à un point 
central de Renseignements 
Canada à Ottawa, où elles sont 
entrées dans une banque de don- 
nées. Pour chaque emploi offert, 
une dizaine de candidats sont réfé- 
rés à l'employeur, qui pourra effec- 
tuer son choix par le biais d'entre- 
vues téléphoniques. Le salaire 
offert doit varier entre 8 et 14$ 
l'heure et les charges salariales 
sont partagées entre l'employeur 
et le gouvernement fédéral, selon 
des modalités semblables à celles 
en vigueur dans les programmes 
Défi, en place depuis plus d'une 
dizaine d'années. L'employeur et le 
fédéral aident aussi les jeunes à 
défrayer les coûts de transport et 
de logement. 


Les étudiants intéressés peu- 
vent se procurer un formulaire 
dans un centre d'emploi ou auprès 
du CDEM. Quant aux employeurs 
éventuels, ils doivent contacter 
Anita McDonald au 925-2320. 


Sylviane LANTHIER 


T'es parent avec qui, toi? 


Un service offert aux abonnés du journal La Liberté. 


Envoyez-nous une photo de votre nouveau-né 
et les informations pertinentes à l'adresse suivante: 


La Liberté 
C.P. 190 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 3B4 


Renseignements: 237-4823 ou 1-800-523-3355 


Description générale du poste: 


Qualifications recherchées: 


La Société d'assurance-dépôts 
des caisses populaires 


est à la recherche d’un(e) 


INSPECTEUR ou INSPECTRICE 


Se rapportant au directeur général, votre rôle sera de: 

+ réaliser les inspections des caisses populaires; 

+ collaborer à certains mandats spéciaux; 

+ effectuer des analyses financières sur les données des caisses populaires. 


+ Personne accréditée d’une désignation comptable (CA, CMA, CGL); ou 
+ Personne avec degré en commerce aspirant à devenir accréditée; ou 
+ Personne possédant une vaste expérience pertinente. 


Exigences: 

+ Personne motivée possédant d'excellents talents de communication orale et 
écrite en français et en anglais. 

+ Bonne connaissance des normes et standards de qualité des dossiers de travail 
d’un service d'inspection ou de vérification. 

+ Grand sens de l’organisation avec aptitude reconnue à travailler au sein d’une 
équipe, à respecter des échéances et à gérer de façon efficace sa charge de travail. 
+ Bon sens d'observation, de jugement, d'analyse et de critique. 

+ Expérience pratique reliée à l’utilisation d'outils micro-informatiques. 


43.527 LO1 Le déficit d'attention, les difficultés 
graves de lecture, les déficits de 
développement - approches 


rééducatives 


9h00 à 16h30 
du mardi au lundi 
(du 6 août au 12 août) 


Raymond LeBlanc 


Tous ces cours comptent pour l'obtention du brevet en éducation spéciale, 

Ce cours peut compter pour le counselling. 

Afin de suivre des cours au niveau du certificat postbaccalauréat, il FAUT être ADMIS AU PROGRAMME. 
Pour l'été 1996, il est nécessaire de faire cette demande d'admission dans les plus brefs délais possibles. 


La personne doit détenir un certificat de permis de conduire et pouvoir se 
déplacer pour aller travailler dans les caisses populaires. 


Date d’entrée en fonction: à être négociée 


Afin de suivre des cours au niveau du deuxième cycle, il FAUT être ADMIS AU PROGRAMME. 
Pour l'été 1996, il est nécessaire de faire cette demande d'admission AVANT le 31 MAI 1996. 


Pour de plus amples informations, veuillez vous adresser au bureau du deuxième cycle de la Faculté d'éducatio: 
Veuillez vous inscrire le plus tôt possible et avant le 7 JUIN 1996. Rémunération: 
La rémunération sera établie selon l’expérience et les qualifications. De plus, 
nous offrons une gamme d'avantages sociaux des plus concurrentiels. 
Toute personne intéressée est priée d'envoyer son curriculum vitae avec la 
mention “Personnel et confidentiel”, à l'adresse suivante: 

M. Léo Roch 

Directeur général 

La Société d'assurance-dépôts des caisses populaires 

100-605, rue Des Meurons 

Saint-Boniface (Manitoba) R2H 2RI 


LE COLLÈGE SE RÉSERVE LE DROIT D'ANNULER L'UN OÙ L'AUTRE DE CES COURS 
SI LE NOMBRE D'INSCRIPTIONS EST INSUFFISANT À CETTE DATE. 


200, avenue de la Cathédrale 
Saint-Boniface MB R2H 0H7 
(204) 233-0210 Télécopieur : (204) 237-3240 


——— .. LA LIBERTÉ, la semaine du 31 mai au 6 juin 1996 


EMPLOIS ET AVIS 


La Division scolaire La Montagne n° 28 
est à la recherche d'un.e 


professeur 


pour le poste suivant: 


Complexe scolaire Saint-Claude, .74 
Chemistry S3 et S4, Social Studies VIII, Math S2 et S4, Science Ill 
et ArtIll-IV (Connaissances en informatique serait un atout.) 


Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae à: 


M. Henri Bouvier 
Directeur général 
Division scolaire La Montagne n° 28 
C.P. 160 
Notre-Dame-de-Lourdes (Manitoba) 
R0OG 1M0 


1-204-248-2228 / 1-204-744-2083 
Télécopieur: 1-204-248-2482 


La réunion annuelle du 
CONSEIL JEUNESSE PROVINCIAL INC. 


aura lieu 
le jeudi 6 juin 1996 à 19h 
à la salle 1147 du Collège universitaire de Saint-Boniface. 


Pour plus de renseignements, composez le 237-8947. 


Deux amendements à la constitution sont proposés: 


Amendement n° 1: 

Qu'on modifie l'article VIII de la constitution du CJP, Le conseil 
d'administration, au paragraphe 3, Rôles et pouvoirs du conseil 
d'administration, à la clause g), en supprimant les mots «jusqu'à 
la prochaine assemblée annuelle». 

Amendement n° 2: 


Qu'on modifie l’article VIII de la constitution du CJP, Le conseil 
d'administration, au paragraphe 4, Fonctions des membres du 
conseil d'administration, en ajoutant immédiatement après la 
clause g), la clause suivante: 

«h) Conseiller général 


i) avisera et conseillera le conseil d'administration selon les 
intérêts des jeunes en général; 


ii) assumera toute autre tâche que pourrait lui confier le 
conseil d'administration.» 


Et qu'on rénumère conséquemment les clauses suivantes. 


ÉCOLE TECHNIQUE 
ET PROFESSIONNELLE 


UNIVERSITAIRE DE SAINT:BONIFACE 


““léservic®” 


ur a out de a 


formation à temps plein 


© Durée : 16 semaines 
© Début des cours le 6 septembre 1996 
Communiquez avec Raymonde Gagné ou 


Lise Auest 


À 200, avenue de la Cathédrale 
… Saint-Boniface MB R2H 0H7 
(204) 233-0210 Télécopieur : (204) 237-3240 


8 LA LIBERTÉ, la semaine du 31:mai au 6-juin 1996 


Assemblée générale extraordinaire de la 
Société franco-manitobaine 


Le jeudi 13 juin 1996 à 19h 
Salle de la Chapelle (#2127) 
Collège universitaire de Saint-Boniface 


Pour plus de renseignements, 
composez le (204) 233-4915 
ou sans frais au 1-800-665-4443. 


LE CONSEIL JEUNESSE PROVINCIAL INC. 


est à la recherche de cinq 


moniteur.trice.s 


pour Campanous 


Responsabilités: 


+ responsable du fonctionnement de cinq semaines de camps 
pour jeunes francophones âgé.e.s de 8 à 16 ans. 


Qualités requises: 


+ bonne connaissance du français parlé; 
de préférence, un.e candidat.e du niveau secondaire ou 
postsecondaire; 
expérience en animation et en loisirs; 
formation en canotage, en natation et en premiers soins 
seraient des atouts; 

+_intérêt dans la protection de l'environnement. 


Rémunération: à négocier. 


Toute personne intéressée est priée de poser sa candidature en 
envoyant son curriculum vitae avant le 10 juin 1996 à 16 h au: 


Campanous 
a/s Conseil jeunesse provincial 
383, boulevard Provencher, bureau 300A 
Saint-Boniface (MB) 
R2H 0G9 


N° de télécopieur: (204) 237-5076 


ÉCOLE TECHNIQUE 
ET PROFESSIONNELLE 


COLLÈGE UNIVERSITAIRE DE SAINT-BONIFACE 


fait appel de candidatures pour le poste de 


professeur ou professeure 


pour le programme 
Aide en soins de santé / Soins à domicile 
(2 postes à terme pour Saint-Pierre-Jolys 
et Notre-Dame-de-Lourdes) 
La personne embauchée devra : 
+ enseigner les cours théoriques; 
+ préparer les cours; 
* corriger les travaux; 
+ rencontrer les étudiants et étudiantes au besoin. 
Durée de l’emploi : environ 11 semaines. 
Qualités requises : 
+ formation professionnelle en nursing (min. R.N.) et 
expérience pertinente; 
+ bon esprit d'organisation; 
* excellente connaissance du français. 
Rémunération : à déterminer selon les qualifications et 
l'expérience. 
Entrée en fonction :automne 1996 
Toute personne intéressée est priée de poser sa candida- 
ture en faisant parvenir son curriculum vitae (avant le 12 
juin 1996), avec la mention «Confidentiel» à : 


Madame Rachel Dacquay, coordonnatrice 


200, AVENUE DE LA CATHÉDRALE 
SAINT-BONIFACE (MANITOBA) R2H OH7 
(204) 233-0210 


Assemblée annuelle 
de la FAFM 


À deux, 
c’est 
mieux 


La Fédération des aînés fran- 
co-manitobains (FAFM) s'appré- 
te à établir un partenariat avec la 
Société franco-manitobaine 
(SFM), a-t-on confirmé lors de 
l'assemblée générale annuelle 
de la FAFM qui se tenait le 15 
mai à Saint-Boniface. 


«Le projet de partenariat a été 
bien reçu par les membres parce 
qu'ils ont été préparés à l'idée, 
indique la présidente sortartte de la 
FAFM, Alma Desautels. Et puis, 
nous n'avons pas le choix. Sion 
ne déménage pas, on périt! Nos 
finances ne nous permettent pas 
de continuer à payer le loyer.» Elle 
ajoute qu'un partenariat avec la 
SFM tombe sous le sens, puisque 
c'est la SFM qui a donné naissan- 
ce à la FAFM. 


La FAFM quittera donc ses 
bureaux du Centre culturel franco- 
manitobain en juin pour s'installer 
dans ceux de la SFM au 383, boul. 
Provencher. «Nous devrons mettre 
à pied la secrétaire et employer la 
coordonatrice à temps partiel», 
souligne Alma Desautels. 


Par ailleurs, la FAFM espère, 
dans la prochaine année, établir 
des liens plus étroits avec ses 
clubs ruraux. «Nous voulons nous 
déplacer dans les villages pour 
renforcer nos liens et faire partici- 
per tous nos membres», indique 
Alma Desautels. 


La centaine de membres pré- 
sents à l'assemblée générale 
annuelle ont élu les nouveaux 
membres du conseil d'administra- 
tion de la FAFM. Ils sont Priscilla 
Chaudouet, Gertrude Gagné, 
Armand Guénette, Adrien Leclerc 
et Élianne Nadeau. Augustine 
Abraham, Dina Rondeau, Gérard 
Tétrault et Hélène Trudel ont été 
réélus. Un président sera nommé 
lors de la prochaine réunion du CA 
le 12 juin. 


AC. 


 SAINT-LÉON 


Un terrain 
de jeux 


Les résidants de Saint-Léon 
ont officiellement inauguré, le 
30 mai, un tout nouveau terrain 
de jeux situé dans la cour de 
l'école. 


«C'est pas grand-chose, expli- 
que Diane Martel, et poutant, à 
Saint-Léon on n'aurait jamais cru 
pouvoir avoir un terrain de jeu 
comme celui-là!» Il s'agit d'une 
grande structure moderne inté- 
grant glissoires, éléments pour 
grimper, etc. 


«C'est un projet communautai- 
re, explique Diane Martel. On a eu 
un octroi du Conseil des services 
communautaires du Manitoba, un 
peu d'argent de la Division scolaire 
franco-manitobaine et la commu- 
nauté a amassé 10 500 $.» 


Érigée en une fin de semaine, 
la structure de 20 000 $ permettra 
aux enfants du village de s'amuser 
à longueur d'année. 


S.L 


EMPLOIS ET AVIS 


Citoyenneté et 
Immigration Canada 


Citizenship and 
Immigration Canada 


48 
Avis important 


Fermeture du bureau à Brandon 


À compter du 31 mai 1996 à 16 h, le Centre d'immigration 
du Canada, situé dans le InfoCentre, 1039, rue Princess, 
Brandon (Manitoba) fermera ses portes définitivement. 


À partir du 1er juin 1996, les services de Citoyenneté et 
Immigration pour la ville de Brandon, les environs et le nord 
du Manitoba seront offerts par : 


Centre d'immigration du Canada 
Terminal Johnston, bureau 400 
25, chemin Forks Market 
Winnipeg (Manitoba) 

R3C 459 


Numéro sans frais : 1-800-663-9640 


Canadäà 


La Division scolaire franco-manitobaine n° 49 
«Apprendre et grandir ensemble» 


Secrétaire senior 


La Division scolaire franco-manitobaine est à la recherche 
d'un.e secrétaire senior qui œuvrera dans le secteur de la 
programmation. 


Les personnes intéressées auront : 


+ plusieurs années d'expérience en secrétariat; 

- une maîtrise du français et de l'anglais; 

+ une excellente connaissance de WordPerfect 6.0a; 

* une connaissance d’autres logiciels; 

+ l’habileté de travailler en équipe et de coordonner le travail du 
secteur. 


L'entrée en fonction se fera le 12 août 1996. Les personnes 
intéressées feront demande avant le 14 juin 1996 au directeur 
du personnel. 


Monsieur Alexis Bertrand 
Directeur du personnel 
Division scolaire franco-manitobaine 
131, boulevard Provencher, bureau 312 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0G2 


Téléphone: 982-8950 
Télécopieur: 982-8955 


CB 
La Commission canadienne du blé 


Directeur commercial 


Politique at planification des ventes 


La commission canadienne du blé (CCB), une agence de mise en 
marché des céréales d'envergure internationale dont le siège 
social est situé à Winnipeg, cherche à combler le poste de 
directeur commercial de la politique et de la plantification des 
ventes. 


Sous l'autorité du directeur commercial principal, le candidat 
retenu sera chargé de l'analyse des marchés céréaliers et de la 
coordination des stratégies et des initiatives commerciales à court 
et à long terme; il maintiendra des liens avec les membres de 
l’industrie céréalière et des organisations canadiennes et 
internationales afin de faciliter la plantification des ventes et 
l'analyse des prix et des projections de prix; il assurera la liaison 
avec les autres services de la CCB afin d'assurer la production et 
la diffusion des renseignements relatifs à la planification 
commerciale et aux vents. La langue de travail est l'anglais. 


Les candidats devront détenir un baccalauréat spécialisé en 
sciences économiques ou en marketing. Ils devraient 
préférablement posséder une vaste exérience leur conférant une 
bonne connaissance de la CCB et du secteur céréalier au niveau 
canadien et international ainsi qu'une solide connaissance du 
marché céréalier américain. Le candidat retenu devra posséder 
d'excellents talents de communication orale et écrite ainsi qu’un 
grand sens de l’analyse. Enfin, il devra savoir utiliser un 
ordinateur personnel et exploiter des applications de traitement de 
textes et des chiffriers. 


La Commission canadienne du blé offre des salaires 
concurrentiels, une gamme complète d'avantages sociaux ainsi 
que d'excellentes conditions de travail. Les personnes intéressées 
sont priées de présenter leur demande par écrit, au plus tard le 7 
juin 1996, en prenant soin de joindre leur curriculum vitae, 
d'indiquer leurs attentes salariales et de fournir des références. 
Direction des ressources humaines 

La Commission canadienne du blé 

C.P, 816, succ. Main 

Winnipeg (Manitoba) R3C 2P5 


Assemblée annuelle de Pluri-elles 


Des projets 
malgré les coupures 


Le Centre de femmes Pluri- 
elles a répondu à 7 250 deman- 
des de renseignements au cours 


de l’année 1995-1996, et ses 
deux conseillères ont donné 
près de 800 sessions de coun- 


Royal Canadian 
Mounted Police 


Gendarmerie royale 
du Canada 


AVOCAT OU AVOCATE 


REPRÉSENTANT(E) DE L'OFFICIER COMPÉTENT 


La Division D (Manitoba) de la Gendarmerie royale du Canada est à 
la recherche d’un avocat ou d’une avocate qui agira à titre de 
représentant de l’officier compétent. Il s’agit d’un poste d’employé 
civil temporaire. 


Le ou la titulaire doit posséder un diplôme en droit (LL.B.) et faire 
partie de la Société du Barreau du Manitoba. De plus, il doit compter 
au moins trois-ans d’expérience en droit du travail ainsi qu’en droit 
administratif ou en droit criminel. 


Le candidate ou la candidate retenu(e) devra assumer la recherche 
générale, l’élaboration et la présentation de mémoires et d’avis 
juridiques; de plus, il ou elle sera chargé(e) de représenter la GRC, 
conformément à la Loi sur la GRC. 


Le traitement s’échelonne de 42 000 à 60 500 $. 
Veuillez adresser votre curriculum vitae à : 


Insp. W. C. Menzies 

Officier responsable du personnel et des affectations 
Gendarmerie royale du Canada 

1091, avenue Portage 

Winnipeg (Manitoba) 

R3G 056 


Date limite du concours : le 7 juin 1996. 


Canadà 


Offre d’emploi 


Directeur général / Directrice générale 


et secrétaire-trésorier / secrétaire-trésorière 
Commission scolaire francophone du Yukon 

N° de concours : 96-MG00-01 Date de clôture : le 21 juin 1996 
Salaire : selon l'expérience et les qualifications 
La Commission scolaire francophone du Yukon n° 23 est à la recherche d’un directeur 
général / une directrice générale et secrétaire-trésorier / trésorière. La Commission 
scolaire francophone du Yukon (CSFY) a été créée de façon intérimaire en décembre 
1995 et assumera ses pleines responsabilités et obligations le 1er juillet 1996. 
La personne recherchée travaillera étroitement avec la Commission scolaire à réaliser la 
mission de la CSFY et sera responsable d'assurer que les ressources humaines et 
matérielles soient consacrées à créer un climat d'apprentissage pour les partenaires de 
l'école française. 
La personne choisie devra promouvoir et faciliter un enseignement de qualité et un 
apprentissage réussi pour tous les élèves. Elle devra aussi travailler étroitement avec la 
direction de l'école afin d'assurer l'atteinte des objectifs de la CSFY. Elle sera aussi 
responsable des liens avec le ministère de l'Éducation et les organismes de la commu- 
nauté. Elle est responsable des relations publiques et de la communication touchant aux 
affaires administratives, pédagogiques et professionnelles de la CSFY. Elle est 
responsable des services découlant du bureau de la CSFY et, en tant que secrétaire- 
trésorier / trésorière, la personne est responsable des procès-verbaux et des opérations 
financières de la CSFY. 
Le candidat / la candidate idéal(e) possède les qualifications suivantes : 

+ un brevet d'enseignement ainsi que plusieurs années d'expérience au niveau de 
l'ensei et de l'administration dans une école française dans un milieu 
minoritaire; 

+ la maïtrise de la langue française orale et écrite; 

+ la capacité de travailler en équipe. 

Le candidat / la candidate idéal(e) est un communicateur / une communicatrice bilingue 
passionné(e) et énergique. Les personnes qui détiennent une maîtrise en éducation 
seront considérées en priorité. 
Entrée en fonction : le 6 août 1996, de préférence. 

LE GOUVERNEMENT DU YUKON SOUSCRIT À L'ÉQUITÉ EN MATIERE D'EMPLOI. 


Les demandes d'emploi et les curriculum vitæ doivent parvenir au plus tard à 17h 
{heure locale), le jour de la date de clôture, à : 
Madame Jeanne Beaudoin, présidente 
Commission scolaire du Yukon n° 23 
Whitehorse (Yukon) Y1A 3M6 
Téléphone : (403) 668-3757 Télécopieur : (403) 668-5946 

Les personnes intéressées devront démontrer clairement dans leur demande d'emploi ou 
dans leur cumiculum vitæ qu'elles ont les compétences requises pour le poste car la liste 
de noms retenus pour l'examen sera établie en fonction des renseignements fourmis. 
L'énoncé des qualifications et la description de tâches sont disponibles sur demande. 


Yacors 


selling, en grande partie à des 
femmes au prise avec la violen- 
ce conjugale. 


C'est là une partie du bilan qu'a 
dressé l'organisme au cours de 
son assemblée annuelle, le 16 
mai. Pluri-elles a terminé son 
année financière avec un léger 
surplus de 1 000 $, mais, indique 
la directrice Murielle Gagné- 
Ouellette, «on a grugé sur une par- 
tie de notre surplus de l'année pré- 
cédente pour arriver à ce résultat». 


Seul centre de femmes franco- 
phone de la province, Pluri-elles 
offre une multitude de services et 
de programmes répondant à une 
variété de besoins chez les fem- 
mes. À titre d'exemple, Pluri-elles 
parraine un centre d'alphabétisa- 
tion (le centre Alpha), pilote des 
programmes dans des domaines 
comme la santé des femmes ou 
l'emploi, et met sur pied différents 
groupes de soutien pour les fem- 
mes séparées ou divorcées, pour 
les mères et les filles ou encore 
pour les femmes victimes de vio- 
lence conjugale. 


En 1996-1997, l'organisme, 
indique Murielle Gagné-Ouellette, 
poursuivra les programmes pour 
lesquels il reçoit une subvention. 
«Nous avons en ce moment un 
budget de 350 000 $ mais nous 
tentons d'aller chercher d'autres 
fonds pour certains programmes», 
indique-t-elle. 


Les réductions budgétaires des 
gouvernements ont des effets sur 
son organisme, qui a par exemple 
mis fin au projet Se prendre en 
mains, faute d’avoir obtenu les 15 
000 $ qui le finançaient dans le 
passé. «Santé Manitoba n’a pas 
renouvelé sa part de la subven- 
tion», indique la directrice, qui 
s’apprêtait par ailleurs à rencontrer 
le comité conjoint responsable de 
distribuer les fonds de l'entente 
Canada-commuanuté, dont la 
deuxième ronde est prévue pour 
juin. «Nous voulons clarifier la 
situation avec Patrimoine cana- 
dien», précise Murielle Gagné- 
Ouellette, qui avait soumis des 
demandes pour quatre projets. 


Les 50 personnes présentes à 
l'assemblée annuelle ont aussi 
parlé de la coopérative de tra- 
vailleuses que Pluri-elles aimerait 
lancer. «On étudie le projet, expli- 
que Murielle Gagné-Ouellette. Les 
gens qui veulent en savoir plus 
pourront assister à une réunion 
prochainement.» Ce projet, préci- 
se-t-elle, devra pouvoir s'autofinan- 
cer. 


Le conseil d'administration de 
l'organisme reste presque inchan- 
gé. Marianne Rivoalen en demeu- 
re la présidente, et Louanne 
Beaucage la vice-présidente. 
Monique Joyal-Oldenburg reste 
secrétaire et Oumou Soulaké-Abou 
devient la trésorière. Les conseillè- 
res sont: Paulette Lafond, Geor- 
gette Leffard, Estelle Saint-Hilaire, 
Brigitte Carrière et Jocelyne 
Dufault-Edwards. 


Sylviane LANTHIER 


Vous avez 
des événements 
à signaler? 


Composez 
le 237-4823 ou 
le 1-800-523-3355. 
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ACTUEL 


photo: Sylviane Lanthier 


La générosité de José 


photo: Karine Beaudette 


Quatre Soeurs Grises ont célébré, le 18 mai 1996, à la Maison provinciale 70, 60 ou 50 ans de vie 
religieuse. De g. à dr., Soeur Armande Latreille (60e), native de Saint-Pierre Jolys; Soeur Irène Bilodeau 
(50e), de Sainte-Agathe; Soeur Marguerite Laramée (70e), de La Broquerie et Soeur Jeanne Monchamp 


Quelque 1 500 personnes ont assisté au banquet annuel de la 
Fondation de recherche de l'Hôpital général Saint-Boniface le 7 
mai. Le ténor et chanteur d'opéra de réputation internationale, José 
Carreras, et le Dr E. Donnall Thomas ont reçu le Prix international 
de la Fondation. Souffrant de leucémie lymphoblastique, José 
Carreras a subi en 1987 une intervention chirurgicale pratiquée par 
le Dr Thomas et s’est complètement rétabli. Pionnier dans le 
domaine des greffes osseuses, le Dr Thomas a sauvé de 
nombreuses vies humaines. José Carreras a pour sa part créé une 
fondation qui donne des millions de dollars au profit de la recherche 


(60e), de Saint-Norbert. La célébration eucharistique d'action de grâces a été présidée par Mgr Antoine 
Hacault et suivie d'une réception où les jubilaires ont reçu de nombreuses marques d'affection de 
leurs consoœurs, parents et amis venus pour l'occasion. Félicitations! 


Prêts aux étudiants entrepreneurs 


À vos marques, prêts, 


sur le cancer. 
AVIS D'AUDIENCE 


CRTC PUBLIQUE Canadä 


Avis d'audience publique CRTC 1996-7. Le CRTC tiendra une audience publique à partir du 
15 juillet 1996, à 9 h 00, au Delta Bow Valley, 209, 4e av. s.e., Calgary (Alb.), afin d'étudier ce 
qui suit: 16. WINNIPEG (Man.). Demande présentée par WESTCOM RADIO GROUP LTD. en 
vue d'obtenir une licence visant l'exploitation d'un réseau radiophonique de langue anglaise 
pour retransmettre, au cours des saisons 1996-1997 et 1998-1999, les matchs de l'équipe de 
la Ligue internationale de hockey de Winnipeg, dont le nom reste à déterminer. EXAMEN DE 
LA DEMANDE : 930, av. Portage, Winnipeg (Man.). 17. WINNIPEG (Man.). Demande 
présentée par CHUM LIMITED en vue de renouveler la licence de CHIQ-FM Winnipeg qui 
expire le 31 août 1996. Le CRTC s'attend à ce que la titulaire lui démontre à cette audience 
les raisons pour lesquelles une ordonnance ne devrait pas être émise obligeant la titulaire à 
se conformer à sa condition de licence concernant la diffusion de grands succès. EXAMEN 
DE LA DEMANDE: 1445, route Pembina, Winnipeg (Man.). BESOINS INDIVIDUELS 
; Les personnes qui désirent présenter oralement leurs commentaires ou qui 
requièrent des auxiliaires de communication doivent aviser le CRTC au plus tard 20 jours 
avant le début de l'audience. Le texte complet de cette demande est disponible en 
communiquant avec la salle d'examen du CRTC à Hull, (819) 997-2429; et au bureau du 
CRTC à Winnipeg : (204) 983-6306. Les interventions écrites doivent parvenir au Secrétaire 
général, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A ON2 et preuve qu'une copie conforme a été envoyée au 
requérant le ou avant le 25 juin 1996. Pour de plus amples renseignements sur le processus 
d'intervention, communiquez avec les Affaires publiques du CRTC à Hull au (819) 997-0313, 
téléc. (819) 994-0218, ATS (819) 994-0423. 
x + Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-television and 
télécommunications canadiennes  Telecommunications Commission 


Projet 


CKXL, la radio communautaire du Manitoba, a pour mission 
de «mettre à la disposition de la communauté franco-mani- 
tobaine les ondes de la radio afin de favoriser le développe- 
ment et l'épanouissement de la communauté». 


L'un de ses buts est la viabilité financière à court terme et à 
long terme. 


À cet effet, CKXL recherche une personne / une entreprise 
intéressée à exécuter à court terme la première stratégie du 
plan de marketing avec la possibilité de devenir directeur 
de marketing. 


Les personnes ou entreprises intéressées peuvent obtenir 
le document à l'appui de ce projet en appelant monsieur 
Daniel Boucher à la SFM au (204) 233-4915. 


Toute personne ou entreprise intéressée doit remettre une 
soumission et un plan d'action par rapport à la stratégie 
énoncée dans le document avant le mardi 11 juin 1996 à 
l'adresse ci-dessous. Ce plan d'action peut aussi inclure 
toute nouvelle action jugée nécessaire pour la réalisation dé 
l'objectif visé. 

Monsieur Daniel Boucher, directeur général 

Société franco-manitobaine 

383, boulevard Provencher, bureau 212 

Saint-Boniface (Manitoba) 


partez une entreprise 


Étudiants rêvant de lancer 
une entreprise: le programme 
Prêts aux étudiants entrepre- 
neurs vous attend! 


L'an dernier, 1 250 étudiants 
entrepreneurs ont reçu jusqu'à 3 
000 $ de prêts totalisant 3,5 
millions $ pour lancer une entrepri- 
se d'été et acquérir de l'expérience 
en gestion des affaires. Au 


P. Coutu, fondateur 
1880-1948 


P, Coutu, fils 
1919-1988 


Manitoba, 181 prêts ont été con- 
sentis et ont mené à la création de 
260 emplois d'été. 


Pour être admissible, il faut fré- 
quenter une école secondaire, un 
collège ou une université; envisa- 
ger de reprendre ses études à 
l'automne et être âgé d'au moins 
15 ans. L'emprunteur doit démon- 
trer la viabilité de son projet. La 


E.J. Coutu 
petit-fils 


SALON MORTUAIRE P, COUTU 


Service distingué depuis 1895 


Au salon mortuaire P Coutu nous connaissons les besoins 
des familles dans le deuil. Notre réputation, gagnée durant 
100 ans d'existence vous guarantie des conseils honnêtes et 


un service hors-paire. 


156, rue Marion, 
Saint-Boniface R2H OT4 
Téléphone : 949-4864 
Télécopieur : 237-8748 


À votre service 


Edouard Coutu 
Arthur Arpin 


Roger Girouard 
Irma Tetreault 


Composez 949-4887, pour renseignements généraux 


SUJET DU MOIS 


Comment consoler les gens 


Banque de développement du 
Canada offre aux étudiants des 
services de consultation et de for- 
mation pour préparer un plan 
d'affaires et gérer efficacement leur 
entreprise. 

Les prêts sont accordés entre le 
1er avril et le 21 juin. Mais veus 
devez faire vite car les prêts sont 
accordés selon le principe du «pre- 
mier arrivé, premier servi». Les 
prêts ne portent aucun intérêt 
jusqu'au 4 octobre. Les étudiants 
qui remboursent leur prêt au plus 
tard le 6 septembre bénéficient 
d'une remise de 100 $. 


Pour en savoir plus, appelez 
sans frais au 1-888-463-6232. 


AC. 


En mémoire de 


Agnès Landry 


Chère épouse, mère, grand-mère 
décédée le 28 mai 1995 


Tu es l'étoile dans le ciel, 
tu es la feuille qui tombe 


Tu es la pétale dans la rose, 
tu es la brise d'automne 


Tu es le sourire du bébé, 
tu es la vague sur la mer 


Tu es le chant de l'oiseau, 
tu es le flocon de neige 


Tu es ce qui est serein, 
tu es ce qui est pur 


Tout ce que nous vivons, tu es. 
Avec amour, 


Composez le 949-4887 
| 


ton époux Ken, tes enfants 


R2H 0G9 et tes petits-enfants 
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5 Ici et ailleurs 


Des parents res- 
ponsables 


Winnipeg - La ministre de 
la Justice a présenté le 28 mai 
un projet de loi sur la respon- 
sabilité parentale qui rendrait 
les parents responsables de 
la destruction ou de l'endom- 
magement délibéré de biens 
par leurs enfants. 

Ce projet de loi, le premier 
en son genre au Canada, per- 
mettrait aux victimes de récla- 
mer des dommages et inté- 
rêts d’un maximum de 5 000 $ 
aux parents ou tuteurs du 
contrevenant via la cour des 
petites créances. 


La ministre Rosemary 
Vodrey espère que cette loi 
encouragera les parents à 
surveiller de plus près les acti- 
vités de leurs enfants. 


Qui gagne 
combien? 


Winnipeg - Combien ga- 
gnent les employés du sec- 
teur public? Voilà la question 
à laquelle veut répondre le 
ministre des Finances, Eric 
Stefanson. 


La Loi sur la divulgation de 
la rémunération dans le sec- 
teur public exigerait la divulga- 
tion du salaire et des avan- 
tages sociaux des personnes 
à l'emploi du gouvernement 
qui gagnent plus de 50 000 $ 
par an. 


Elle affecterait les emplo- 
yés du gouvernement du 
Manitoba, les corporations de 
la Couronne, les hôpitaux et 
les foyers, les organismes de 
services à l'enfance, les 
conseils scolaires, les univer- 
sités et les organismes sans 
but lucratif qui reçoivent plus 
de 500 000 $ en subventions 
gouvernementales. 


ÉCONOMIE 


Le café internet de Gilles Ouellette 


Naviguer en français sur le boulevard 
ill 


Il y a de la revitalisation dans 
l'air sur le boulevard Proven- 
cher... C’est en tout cas ce que 
souhaite Gilles Ouellette, ancien 
travailleur auprès des jeunes 
délinquants devenu informati- 
cien, qui pense que son idée de 
café internet va contribuer à 
relancer le boulevard. 


Il veut rassembler sous un 
même toit plusieurs produits: ciné- 
mathèque et librairie, café, maga- 
sin d'ordinateurs et service d'inter- 
net. «Non seulement les gens vont 
pouvoir jouer à des jeux sur ordina- 
teur d’une table à l’autre, tout en 
dégustant leur café ou thé spéciali- 
sés, mais ils auront aussi le loisir 
de s'informer sur tout ce qui touche 
l'informatique, et même d'acheter.» 


Les films et livres proviendront 
de la librairie À la page, avec 
laquelle il partage le local, situé au 
200, boulevard Provencher; les 
pâtisseries seront confectionnées 
par son beau-frère, Pierre Gagné, 
de la pâtisserie Saint-Pierre, et les 
légumes, fournis par les Jardins 
Saint-Léon. «Les ententes sont 
informelles, il s’agit surtout de 
s'entre-aider», dit-il. 


Gilles Ouellette a de la difficulté 
à contenir son enthousiasme. 
«L'idée m'a été donnée par un ami, 
avoue-t-il, alors que je me prépa- 
rais à ouvrir simplement un maga- 
sin d'ordinateurs. Ma femme a 
tout de suite adoré l’idée: le côté 
«çafé» l’a emballéel!» Il prépare 
son plan d’affaires depuis septem- 
bre dernier, et a suivi un cours de 
fomation offert par le centre d'em- 


LS 


photo: Lucie-Madeleine Delisle 


Gilles Ouellette devant son futur café internet, qui sera ouvert de 8 h à 


22 h à compter du 2 juillet 


ploi fédéral. Avec une mise de 
fonds de 45 000 $, il s'attend à ren- 
trer dans ses frais la première 
année, et espère réaliser un profit 
d'environ 20 000 $ l’année suivan- 
te, si tout va bien. 


Pourtant l'ouverture d'un com- 
merce sur le boulevard Provencher 
pourrait être jugée audacieuse par 


VOTRE INVESTISSEMENT GARANTI 
DANS UN AVENIR BRILLANT 


EN VENTE DU 21 MAI AU 8 JUIN 


Les Hydro Bonds Série 5 constituent un 
investissement sûr et le produit de leur vente 
permettra d'obtenir localement les fonds néces- 
saires à la croissance continue du Manitoba. 


B Obligations entièrement garanties. 


B Taux d'intérêt concurrentiel et rajustable 


semestriéllement, 


MOffertes én tranches minimales de 100 $. 


B Échéancé de 5 


ans. 


B Réservées exclusivement aux acheteurs 


manitobäins. 


MB Versements d'intérêts mensuels, ânnuels bu 
composés jusqu'à l'échéance de l'obligation. 


Offertes partout au Manitoba, dans!les ban- 
qués, les crédit unions, les daisses pbpulairés, 
les sociétéside fidudie ainsi qu'auprès des 
courtiers en valeurs mobilières participants! ou 
en Composant sans!frais le 1-800-565-0350. 


HYDRO BONDS DU MANITOBA 


SÉRIE 5 


Mie Eric $tetanson % 


Ministre 


Æ D. oo LOL LR À 7 


certains, alors que plusieurs maga- 
sins ont de la difficulté à survivre. 
Mais Gilles Ouellette dit avoir aimé 
les idées générées par le projet de 


233-3889 


optique 
St. Boniface Ltd. 


optical 


Heures d'ouverture: 
du lundi au vendredi de 10 h à 18h. 
Fermé le samedi. 


revitalisation du boulevard de 
Destination Saint-Boniface. 


«J’ai le goût d’être parmi un 
groupe de gens d’affaires franco- 
phones. Je trouve que Provencher, 
c'est une belle rue, et beaucoup de 
choses peuvent être faites». |l ajou- 
te que tous ses logiciels seront dis- 
ponibles en français, ainsi que les 
jeux. «J'espère que ce seront sur- 
tout des francophones qui fréquen- 
teront la place.» David Dandeneau, 
président de la Chambre de com- 
merce de Saint-Boniface, appuie 
l'idée: «C'est le premier projet 
concret relié à la relance du boule- 
vard Provencher». 


L'ouverture du café internet est 
prévue pour le 2 juillet, avec une 
cérémonie officielle le 16 juillet. 
Les rénovations du local sont pré- 
sentement en cours. «On veut que 
ce soit clair, ouvert, invitant, s’excla- 
me Gilles Ouellette. Je veux aussi 
offrir aux artistes d'ici l'occasion 
d’être exposés et j'invite les ama- 
teurs comme les professionnels à 
venir me rencontrer.» S'il y en a 
trop, on fera un horaire, ajoute-t-il 
en riant. Entretemps, Gilles 
Ouellette travaille fort à réaliser un 
rêve, qui pourrait bien faire le bon- 
heur tant des amateurs du nectar 
noir que des intemautes enragés! 


Lucie-Madeleine DELISLE 


Marie 


Avanthay 
Gérante 


130, boulevard Provencher 


Winnipeg (Manitoba) R2H 0G3 
EXAMEN DE LA VUE, LUNETTES 


D' O. Therriault 


ET VERRES DE CONTACT 


D' J.Garand 
optométristes 


Co Producteurs agricoles Co 


Vous allez semer tard cette année? 


Plantez des pois! 


En 1979, le rendement moyen a été de 27,1 minots à 
l’acre (normal pour la période) même si tous les pois, 
comme les autres cultures, avaient été semés en juin. 


C'est l’une des meilleures options tardives, que vous 
soyiez à Laurier / Sainte-Rose, Somerset / Saint-Léon 
ou dans la Rouge, car les pois maintiennent leur 
valeur même s'ils sont endommagés. 


Semez des pois! 
Consultez Florent ou Bernard chez: 
Koy Lequmex Inc. 
Saint-Jean-Baptiste (Manitoba) 


758-3597 ou 
1-800-785-7857 


% 


Venez nous voir à l’Ag Expo 
(4, 5 et 6 juin)! 


% 
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ECONOMIE 


Festival du Voyageur 


Le Rendez-vous 
n’est plus vendu 


Le Festival du Voyageur a 
annoncé le 28 mai que la vente 
de l'édifice du Rendez-vous, 
annoncée plus tôt cet hiver, 
n'aura finalement pas lieu. 
L'acheteur n’a pu respecter cer- 
taines des conditions de la 
vente, ce qui a simplement mis 
fin à la transaction. 


Le Festival du Voyageur conser- 
vera donc ses locaux et y poursui- 
vra ses activités habituelles. «Ce 
que ça signifie, explique le direc- 
teur, Normand Gousseau, c'est 
qu'on va relancer le comité qui 
cherchait des idées pour rentabili- 
ser la salle du Rendez-vous.» 


Il explique que les revenus 
générés par des événements spé- 
ciaux et la location de la salle sont 
à la hausse, «mais la salle n'est 
louée en général que les vendre- 
dis, samedis et dimanches soirs. 
Pendant des années, on a fait des 
efforts pour ça, tandis que les bin- 
gos avaient lieu les mercredis et 
jeudis.» Depuis la fin des bingos, 
«il y a un trou les soirs de semai- 
ne.» 


Diversification 
de l'économie 
de l'Ouest 
Canada 


Un simple | 
coup de fil peut améliorer | 


vos affaires 


Que votre entreprise soit toute neuve ou 
déjà établie, vous pouvez bénéficier de 
notre réseau d’information et de services. 
En effet, nos conseillers en activités 
commerciales peuvent vous fournir les 
dernières tendances dans tout secteur de 
l’industrie. Ils peuvent aussi vous offrir 
des suggestions pour obtenir du financement 
ou améliorer votre plan d’affaires pour 
assurér la croissance de votre entreprise. 


Totfte cette histoire s'est aussi 
traduite par des pertes de 20 000 $ 
pour l'organisme. «On a perdu des 
revenus parce que des gens qui 
avaient réservé la salle pour des 
événements prévus après la date 
de possession par l'acheteur, ont 
annulé», explique Normand 
Gousseau. Cette date de posses- 
sion était fixée au 1er juin. 


Normand Gousseau rappelle 
que le Festival n'avait pas «mis 
l'édifice sur le marché» et que cet 
acheteur s'était présenté par 
hasard. «Nous n'avions pas l'inten- 
tion de vendre et nous préférons 
toujours trouver d'autres façons de 
rentabiliser l'édifice. C'est aussi, je 
pense, ce que la communauté pré- 
fère.» 


Le Festival du Voyageur tiendra 
par ailleurs son assemblée annuel- 
le le 11 juin, à 19 h 30, à la maison 
Chaboillez dans le parc Whittier. 
Normand Gousseau s'attend à 
répondre à de nombreuses ques- 
tions portant «sur notre stratégie 
par rapport au Rendez-vous». 


Il y aura également des élec- 


Les bons contacts, c'est notre affaire. 


Que vous soyez une petite ou moyenne 
entreprise, que votre défi soit le market- 
ing international ou les perspectives 
locales, n’hésitez pas à nous appeler. 
Notre réseau comprend les centres de 
services aux entreprises, les bureaux de 
développement des collectivités et les 
centres de services pour les femmes 
entrepreneurs. Nos 90 points de service 
dans l’Ouest canadien sont là pour vous. 


DEO à Winnipeg + 983-0697 
À Sans frais au Manitoba + 1-800-561-5394 
4 Site Internet + http://www.myriadgate.net/wd/ 


tions à la présidence et sept postes 
de conseillers sont ouverts. 
L’actuelle première vice-présiden- 
te, Marielle Décelles-Brentnall, a 
déjà indiqué son intention de bri- 
guer la présidence, tandis que 
Georges Beaudry, Louis Boille, 
Ron Chartrand, Andréa Léger, 
Suzanne Mulaire et Denis Neider 
se présentent à titre de conseillers. 


Sylviane LANTHIER 


Concours de la DSFM 


Normand Gousseau: «Tout ça pour ça». 


Archives La Liberté 


On a déclamé, récité et gagné! 


Les finales de la Division sco- 
laire franco-manitobaine (DSFM) 
pour les concours de poésie, 
d'art oratoire et de franc-par- 
leurs ont eu lieu le samedi 25 
mai au Collège universitaire de 
Saint-Boniface. La majorité des 
écoles de la DSFM, soit plus de 
3 000 élèves, ont participé aux 
concours individuels et régio- 
naux d’abord, afin de se rendre 


Canadä 
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en finales divisionnaires. 


Les gagnants du concours de 
poésie sont, en première, deuxiè- 
me et troisième place, Natalie 
Freynet (école Pointe-des- 
Chênes), Josée Dupuis (école 
Lagimodière) et Denis Devigne 
(école Taché). 


Catherine Roy (école Pointe- 
des-Chênes) a mérité la première 
place au concours d'art oratoire 
pour les 5e et 6e années, suivie de 
Manon Gamache (école Lavallée) 
et de Sophie Freynet (école Pointe- 
des-Chênes); chez les élèves 
des7e et 8e années, Nicole 
Beaudry (école Lacerte) s'est clas- 
sée première, suivie de Christèle 


Nous construisons 
et rénovons 
des maisons 

de À à Z. 


CONSTRUCTION LABMAR LTÉE 
Jérôme Labossière 
771-4523 
Marc Comte 
981-3247 


Gagné (école Réal-Bérard), 
deuxième, et Danielle Gagnon 
(école Sainte-Agathe) troisième. 


En ce qui concerne les Frandc- 
Parleurs en herbe, catégorie S1- 
S2, ce sont Pierre Le Dorze, André 
Clément (tous deux du collège 
Louis-Riel) et Carmel Barnabé 
(collège Saint-Jean-Batiste) qui ont 
remporté respectivement les pre- 
mière, deuxième et troisième pla- 
ces, alors que dans la catégorie 
Francs-Parleurs S3-S4, ce sont 
Julie Plamondon (collège Louis- 
Riel), Annick Boulet (école saint- 
Joachim) et Joël Ruest (école 
Pointe-des-Chênes) qui ont gagné. 
Félicitations! 


L.-M. D. 
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Karine BEAUDETTE 


En voyant Marcel Soulodre sur 
la scène du gala de CKSB samedi 
dernier, je me suis rappelée que je 
n'avais pas encore parlé de son 
album J'avais dans les yeux, paru 
juste avant Noël. 


Marcel Soulodre nous gâte 
avec son premier disque compact. 
Onze belles petites chansons bien 
enrobées, bien fignolées. (Mais où 
est «Erindera», ma chanson favo- 
rite de Marcel?) Ce qui m'a 
étonnée, c'est que j'en connaissais 
plusieurs avant même de m'asseoir 
pour écouter le disque au complet. 


Marcel Soulodre a le tour de 
créer des mélodies qui nous restent 
dans la tête, même si elles ne sont 
pas accrocheuses à la première 
écoute. De sa voix rugueuse et 
parfois un peu à côté de la note 
(mais c’est charmant!), il chante 
des textes en partie de lui et en 
grande partie de Bernard Bocquel 
et ça sonne un peu faux. Vrai, 
Marcel Soulodre a récupéré son 
français depuis quelques années, 
sans doute grâce à Bernard 
Bocquel, mais on a de la peine à le 
reconnaître. Je ne suis pas certaine 
qu'il aurait pensé à «chevaleres- 
que», ou «traficoteurs», ou encore 
«J'en ai marre de tes lubies». Et il 
en perd en peu sa personnalité? 

N'empêche que c'est un album 
qui s'écoute extrêmement bien. 
C'est entraînant, assez varié en ce 
qui concerne les rythmes et les 
arrangements musicaux (on peut 
entendre de la trompette et de la 
mandoline aussi bien que de l'alto 
et de l'accordéon). Marcel Soulodre 
s'est entouré d'excellents musi- 
ciens, tels que Gaétan LaRochelle 
et Gilles Fournier à la basse. 
Marcel Soulodre maîtrise lui-même 
très bien ses guitares. Heureu- 
sement, l'enregistrement “studio” 
rend justice à la belle énergie que 
Marcel Soulodre dégage sur scène. 


Bravo pour ce premier effort! Et 
sur le prochain, il y aura 
«Erindera»? 


PS. Je suis d'accord: ce sont 
de très belles photos, mais quand 
même! Quatre différentes poses 
dont une presque de grandeur 
nature sur la feuille (9” x 14”) pliée 
en six qui accompagne le disque! 


Bernard Bocquel est heureux 
comme un nouveau papa: son 
«bébé» (qui pèse en passant à 
peine 3 livres!) vient de voir le 
jour aux Éditions du Blé. Au 
pays de CKSB, un grand repor- 
tage qui raconte 50 ans de radio 
française en terre manitobaine, 
a été lancé officiellement le 24 
mai à la salle académique du 
Collège universitaire de Saint- 
Boniface.(1) 


L'œuvre raconte les petits et 
grands faits de l'histoire de CKSB, 
qui est devenu le premier poste 
français de l'Ouest canadien le 27 
mai 1946. «Je n'ai pas voulu écrire 
un livre d'histoire, et encore moins 
un ouvrage exhaustif, raconte 
l’auteur. Ce livre, comme son titre 
l'indique, est un reportage, c'est-à- 
dire entrepris sous l'angle journalis- 
tique.» 


Diplômé du Centre universitaire 
de l'enseignement du journalisme 
de Strasbourg, ancien directeur et 
rédacteur en chef de La Liberté, 
Bernard Bocquel a accepté l'an 
dernier d'écrire ce livre à la deman- 
de de CKSB. «Mes antécédents 
étant ce qu'ils sont, j'avais une cer- 
taine idée de CKSB, mais ce que 
je savais, c'était ce qui «flottait» 
autour. Ma piste de réflexion, c'était 
ce lien que je savais important 
entre le poste et la communauté 
francophone. 


«D'abord, j'ai essayé de com- 
prendre comment c'était avant la 
radio, d'où, ensuite, l'hommage 
particulier aux gens qui ont joué un 
rôle instrumental dans sa création. 
Finalement, j'en suis arrivé à voir 
que CKSB, c’est le point de départ: 
si j'avais à expliquer l'histoire de la 
francophonie au Manitoba, CKSB 
c'est la clé.» 


Bermard Bocquel regrette seule- 
ment d'avoir entrepris d'écrire ce 
livre si tard: il aurait pu, il y a quel- 


Le chancelier, le recteur et le sénat 
de l'Université du «Manitoba 
et le recteur du 
Collège universitaire de Saint- Boniface 
ont l'honneur de solliciter votre présence à la 
Collation des grades 
pour conférer les diplômes et des honneurs 
aux finissants et aux finissantes du Collège universitaire de Saint-' Boniface 
le mardi quatre juin mille neuf cent quatre-vingt-seize 
à vingt heures en la Cathédrale- Basilique de Saint- Boniface 
Récipiendaire du grade honorifique : 
Soeur Bernadette Poirier, s.g.m.; 
BSc. (Nurs.) ( Montr.); MN. (Col, N.Y.); C.Th. (Paris) 
supérieure générale des Soeurs de la Charité de «Montréal “Soeurs Grises”. 


Une réception en l'honneur des diplômés et diplômées suivra. 
Vous y êtes cordialement invités. 


CULTUREL 


«Je n'ai pas essayé de convaincre mais de faire aimer» 


Bernard Bocquel au pays 
de la radio francophone 


ECO T ent 
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Bernard Bocquel, auteur de «Au 
pays de CKSB», lors du lancement 
de son livre, le 24 mai 1996. 


ques années à peine, s’entretenir 
directement avec Roland Couture 
ou Rossel Vien, par exemple. Le 
défi a donc été de retracer l'histoire 
en fouillant dans les archives et de 
recueillir de nombreux témoigna- 
ges. 


«Ça représente un énorme tra- 
vail d'équipe, tient-il à souligner. Je 
ne peux pas passer sous silence la 
collaboration de mon ancien collè- 
gue de La Liberté, Lucien Chaput, 
qui s’est occupé de la mise en 
page, ni celle de Réal Bérard, qui a 
accepté de faire une dizaine d'illus- 
trations inspirées par CKSB.» 


C'est également l'opinion de 
Suzanne Kennelly, animatrice de 
longue date à CKSB, qui s'est 
occupée de produire le disque 
compact qui accompagne le livre. 
«J'ai travaillé en contact étroit avec 
Bernard, raconte Suzanne 
Kennelly. On ne voulait pas faire 
du CD une copie du livre mais plu- 
tôt un complément, une histoire 
sonore qui se tienne par elle- 
même. Notre frustration, c'était 
d’avoir 70 minutes pour raconter 
50 ans d'histoire!» 


Avec cet ouvrage qui réunit des 
extraits sonores, des illustrations, 
des photos (remarquablement 
reproduites, en passant!) et le 
texte, il y a de quoi satisfaire tous 
les goûts, mais surtout, pour 
Bernard Bocquel, c'était important 


Lisez la 
LA 
LIBERTÉ 


que les gens qui ne savent rien de 
Maurice Beaudoux, Antoine 
Deschambault et Roland Couture, 
pour ne nommer que ceux-là, 
apprennent à les connaître. 


«Je n'ai pas essayé de 
convaincre, mais de faire aimer.» 
L'auteur précise que cette histoire 
n'est pas seulement une petite his- 
toire locale qui n'intéresse que les 
Franco-Manitobains, mais l'Histoire 
tout court: «Où trouve-t-on ailleurs 
dans le monde un poste de radio 
qui est resté au même endroit pen- 
dant 50 ans?» 


«Et puis, s’enthousiasme 
Bernard Bocquel, j'ai essayé de 
transmettre le sentiment de l'épo- 
que que toute l'affaire était impos- 
sible. Si vous écoutez la première 
plage du CD où le poste entre en 
ondes pour la première fois avec le 
Ô CANADA, c'est une émotion 
extraordinaire. Le 27 mai 1947, le 
monde pleurait, et je voulais dire 
ça.» 


Lucie-Madeleine DELISLE 


(1) «Au pays de CKSB», grand repor- 
tage, 50 ans de radio française au 
Manitoba, publié par les Éditions du Blé, 
Saint-Boniface (Manitoba), 1996, 383 p., 
est disponible en librairie au coût de 
44,95 8. 


photo: Hubert Pantel 


Pour arriver à brosser un portrait complet des 50 de CKSB, 


Bernard Bocquel a multiplié les points de vue. Il braque ainsi son 
regard de journaliste sur les débuts du poste, ses difficultés, son 
financement. Il se penche sur les personnalités marquantes. Parle du 
rôle de service public, un rôle historique et vital pour la francophonie. Il 
raconte comment la radio de la communauté est devenue station de 
Radio-Canada. Il s'arrête sur l'édifice lui-même, dans l'extrait qui suit: 


CHAPITRE 11 


Les multiples vies 
du 607, rue Langevin 


U N ÉDIFICE EST CONDAMNÉ quand plus personne ne 
vient y vivre. 


Une seule petite partie de l’ancien Collège de Saint-Boniface 
échappe au brasier qui détruit l’imposant bâtiment une nuit de 
novembre 1922. C’est la cuisine, sorte d'appendice qui passe 
inaperçu jusqu'à la tragédie. À la mémoire des victimes, ce lieu 
de vie par excellence est transformé en chapelle du souvenir. 


La bâtisse de brique à mansarde, un peu perdue en plein parc 
du Collège, entreprend sa troisième vie durant la Grande 
Dépression, lorsque le clergé canalise les énergies des jeunes 
garçons en organisant un mouvement scout. Résonnent alors 
dans l'édifice les pas d'une jeunesse qui rêve de feux de camps 
dans les bois du Bouclier canadien. 


Et puis un jour de septembre 1945, des charpentiers 
commencent la conversion du local des scouts en centre de 
radiodiffusion. Les promoteurs de la radio française, limités 
dans leurs options par les restrictions de guerre, offrent une 
quatrième vie à la cuisine rescapée. 


En fait, le 27 mai 1946, quandivibrent pour la première fois les 
micros des studios de conception ultramoderne, on peut dire 
que le 607, rue du Collège entame une nouvelle vie. 


L'édifice n’a que quarante pieds sur quarante. Mais avec son 
frais revêtement de stuc, il a fière allure. L'abbé Antoine 
d’Eschambault, le parrain de CKSB, emporté par un sentiment 
d'espace, lui prête l'ambition de voguer sur les ondes. 


Le lancement d'un nouveau navire est marqué d’une cérémonie 
solennelle. Les ouvriers ont travaillé de longues heures, les 
ingénieurs ont dû vérifier, corrigeant ici, modifiant là. Enfin on est 
prêt et le vaisseau descend majestueusement vers la mer. On se 
demande ce qu'il en adviendra. 


LA LIBERTÉ, la semaine du 34 mai au-6 juin 1996 
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Chorale des jeunes du Précieux-Sang 


À l’unisson 
dans l’harmonie 


Vous l’avez manqué au Fes- 
tival de musique de Winnipeg et 
au Festival de la chanson fran- 
çaise? Il vous faudra patienter 
jusqu’en octobre pour entendre 
la Chorale des jeunes du 
Précieux-Sang. 

Fondée il y a cinq ans par Claire 
Bérubé-Lacroix, la chorale rassem- 
ble 13 jeunes de la 2e à la 7e année 
des écoles Taché, Lacerte et 
Précieux-Sang. Mais loin de porter 
malheur, ce chiffre semble porter 
chance aux jeunes chanteurs. (1) 


En effet, la Chorale des jeunes 
du Précieux-Sang a remporté le 
prix Best Performance, bronze 
standing lors de sa première parti- 
cipation au Festival de Winnipeg, 
preuve que ce n’est pas la quanti- 
té, mais la qualité qui compte. 
«Nous étions très excités de 
gagner ce prix, lance la jeune 
Laurianne Parent. On ne s'y atten- 
dait pas du tout.» Geneviève 
Wsauki et Angèle Dubois enchaï- 
nent dans un même souffle: «On 
était contantes et très fières.» 

«Depuis que je leur ai appris à 
chanter en harmonie, c’est tout ce 


qu'ils veulent faire», précise Claire 
Bérubé-Lacroix. Elle enseigne la 
technique Bel Canto à ses jeunes, 
une technique vocale qui mise sur 
l'usage du diaphragme plutôt que 
de la gorge. 

L'intérêt de ces jeunes pour la 
musique est évident lors des répé- 
titions hebdomadaires qui se 
déroulent dans la sacristie de la 
paroisse du Précieux-Sang à Saint- 
Boniface. Sages comme des ima- 
ges, ils écoutent attentivement les 
directives de la directrice. «Je suis 
très chanceuse d'avoir des parents 
qui croient en ça, indique Claire 
Bérubé-Lacroix. Sans leur appui, 
beaucoup de mes jeunes ne 
seraient plus ici.» 

Issue d'une famille musicale de 
Saint-Boniface, Claire Bérubé- 
Lacroix enseigne le piano, l'orgue, 
la flûte traversière, la théorie et la 
voix. La musique, indique-t-elle, est 
essentielle au développement des 
enfants. «Ce n’est pas tout le 
monde qui peut être bon en sports. 
Certains sont très sensibles et déli- 
cats. Le chant leur donne l'occa- 
sion de s'exprimer et de faire parti 
ed'un groupe.» 


INTERPROVINCIAL 
DE LA CHANSON 


ai 


Un spectacle et un 
concours réunissant 
les jeunes talents de 
l'Ouest canadien 


édition-Regina 


UIN 1996 


D À vivre en direct de 
D Regina le vendredi 7 


D juin à 21h à CKSB 


Les dessous du Gala à 


L'heure de pointe 
le 7 juin à 15h 


Vers la mi-septembre, Claire 
Bérubé-Lacroix entreprendra une 
tournée dans les écoles de la ville 
pour recruter de nouveaux choris- 
tes. En plus de la participation tous 


les derniers dimanche du mois à la 
messe de la Paroisse du Précieux- 
Sang (à partir d'octobre), la 
Chorale des jeunes espère retour- 
ner au Festival de musique de 


photo: Anie Cloutier 


Winnipeg et au Festival de la chan- 
son française. 
Anie CLOUTIER 


(1) Les membres sont: Raissa Perrault, 
Geneviève et Nathanaël Wsiaki, Éric et Julie 
Dacquay, Matthieu Lacroix, Carmène, 


Du classique au populaire 


Après plus de 15 années pas- 
sées à jouer avec l'Orchestre 
symphonique de Winnipeg 
(OSW), le percussionniste 
Frédérick Liessens s’est bâti 


une jolie petite collection de piè- 
ces pour marimba, vibraphone 
et pour tambour métallique. 


Son nouveau disque compact 
Potpourri rassemble 17 arrange- 
ments pour percussions des airs 
de Bach, Handel, Mozart, 
Kabalevski, Rimsky-Korsakov et 
Smetana ainsi que trois créations 
originales. (1) 

Originaire de Sorel au Québec, 
Frédérick Liessens est percussion- 
niste principal de l'OSW depuis 
1981. Il est également fondateur 


du groupe Stickshift. 
Comme son nom l'indique, 
Potpourri rassemble des pièces de 


styles très divers, allant du classi- 
que à la musique contemporaine 
en passant par les rythmes 
antillais. «Le marimba, le vibrapho- 
ne et le tambour métallique (steel 


+ Automobiles 
-* "79 Corvette 


Inspection et vente 


Date de clôture 


mercredi 5 juin 1996. 


Lieu de la vente 


DE LA COURONNE 
1410, avenue Mountain 
Winnipeg (Manitoba) 
R2X 3B4 

(204) 983-3317 


ET Travaux publics et Services Public Works and Government 
gouvernementaux Canada 


wife) [om fer 


Matériel du gouvernement 


Vente publique 
(Offres cachetées) 


+ Camions légers 
- 32 Ford 
- biens saisis, mobilier de bureau et autres articles 


le mardi 4 juin 1996 de 11 h 00 à 19 h 00 
le mercredi 5 juin 1996 de 9 h 00 à 16 h 00 


Les offres seront reçues sur place jusqu'à 16 h 00, le 


Les formulaires d'offre d'achat et les conditions de 
vente seront disponibles sur place. Seules les 

soumissions reçues sur place durant la période de 
vente seront considérées. 


Travaux publics et Services gouvernementaux Canada 
CENTRE DE DISTRIBUTION DES BIENS 


drums) ont des sons très différents 
ce qui permet de briser la répéti- 
tion. J'aime aussi bien varier les 
plaisirs dans les rythmes, c'est 
pourquoi j'ai choisi plusieurs styles 
de musique», explique-t-il. 

Comme le fait remarquer 
Frédérick Liessens, les percus- 
sions sont les laissés-pour-compte 
du monde musical. «Comme il 
n'existe que très peu de solos pour 
percussions, j'ai fait mes propres 
arrangements de pièces rédigées 
à l'origine pour violon ou pour 
piano.» 

On pourra rencontrer Frédérick 
Liessens au magasin La Baie du 
centre-ville le 8 juin entre 13 h 30 
et 15h. 


A. C. 


(1) Disponible chez Le Disquaire, Musiplex, 
Mary Scorer et HMV,. 


Services Canada 


+ Pelle retro 
* antenne parabolique 


SRC &@ÿ Radio Canadä 
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Le juge Alfred Monin, accompagné de Mononcie Oscar, a procédé 
au tirage du coucours du cinquantenaire de CKSB. Le nom de 
Michèle Marion de Saint-Boniface a été pigé parmi 6 000 coupons de 
participation. 


Les artistes invités ont 
emboîté le pas à Daniel 
Lavoie avec Jour de Plaine. 
Sur la photo, on reconnaît 
Patricia Joyal, Suzanne 
Jeanson, Gérard Curé, 
Marcel Soulodre, 

Monique LaCoste et 
Almanzor Trudeau. 


Vous désirez voyager et posséder votre 
propre entreprise? 

UNIGLOBE Voyages, la plus grande 
organisation de franchise d'agence de 
voyages au monde vous offre cette 
opportunité. 

Venez apprendre comment devenir 
propriétaire de votre propre agence de 
voyages sans expérience antérieure. 


Voyages 


Pour information, 
demandez 
Pierre Crozat. 


1-800-663-9818 


Vous êtes parentes avec qui, vous? 


Thérèse Savoie 
née Gabrielle 
et Marguerite 
(Smith) 
Fredette née 
Gabrielle ont 
vu le jour le 6 
juin 1931... 
Quoi? 65 ans 
déjàl?! 


Bonne fête et longue vie à deux femmes bien spéciales. 


De tous vos enfants, petits-enfants, parents et amis qui 
vous aiment beaucoupl! 


Bilan du Gala de CKSB 


Une photo vaut mille mots 


Plus de 700 personnes ont assisté aux deux 
spectacles soulignant le 50e anniversaire de CKSB au 
Rendez-vous les 25 et 26 mai. 


Animé par Henri Bergeron et Monique LaCoste 
accompagnés de plusieurs anciens de CKSB, la soirée 
a rappelé les grands moments qui ont marqué l'histoire 
de la première radio de langue française de l'Ouest 
canadien. 


«Les réactions des spectateurs étaient très 
enthousiastes. Nous leur avons fait revivre une partie de 
leur vie. Certains passages étaient d'ailleurs très émotifs», 
souligne la directrice des communications à CKSB, 
Huguette Legal. 


Les talents de chez nous étaient à l'honneur avec 


Photos: Hubert PANTEL 


Depuis 50 ans, CKSB a 
rassemblé plusieurs 
générations de Franco- 
Manitobains, ici représentées 
par: Daniel Lavoie, Henri 
Bergeron et Monique Lacoste. 


Complice avec son public, 
l'envoûtante Gisèle 
Fredette a entraîné la foule 
sur un air de l'opéra 
Carmen de Bizet, puis, 
dans un tout autre style, a 
chanté L'air du temps de 
Marcien Ferland. 


ND 


di 


# 


Patricia Joyal, Germaine Gosselin-Marion, Almanzor 
Trudeau, Les Petits Intrépides et Les Intréoides, Annick 
Brémault, Gisèle Fredette, Marcel Meilleur, Gery et Ziz, 
Marie-Claude McDonald, Marcel Soulodre et bien sûr 
Daniel Lavoie 

Soupirs de soulagement, les organisateurs ont 
échappé de justesse au déclenchement d'une grève 
des employés de Radio-Canada prévue pour le 23 mai 
à minuit. «Lorsqu'on travaille à un tel événement pendant 
plus d'un an, on est naturellement très inquiet de voir 
arriver des problèmes. Mais tous les éléments sont 
finalement rentrés dans l'ordre et l'ensemble du 
personnel était heureux du dénouement des 
événements», indique Huguette Legal. 


Voici le bilan en images... 


Gagnante du concours du 
Phonogramme, Annick Brémault 
a interprété Tous les garçons et 
les filles de mon âge. 


k 


Plus de 300 personnes ont assisté à la soirée Gala de CKSB, le 25 mai, au Rendez-Vous. Une occasion 
de renouer avec les amis et de «remercier la population qui a donné naissance à CKSB», a souligné 


Léo Dufault. 
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Télé-horaire de la semaine du 3 au 9 juin 1996 


TU 


Télévision 
Manitoba 


Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 13h 


Bon matin 

9h30 + progres 
Crabe ts 

st: ce 


>15h00 Ciné-famille: L'Île des pirates 
17h00 Seinfeld 


>15h00 Cinéma: D'amour et d'eau 
fraiche 


23h05 L'enfer c'est nous autres 
23h35 La poli 


> 23h45 Cinéma: Le lieu du crime. 
Fr. 1966. Mélodrame. L'amivée de 


22h00 Manitoba ce soir 
2h90 Les nouvelles du sport 
23h05 L'enfer c'est nous autres 


Mercredi 


>15h00 Cinéma: Un mois à la 


Ne manquez pas l'horaire télé complet dans FWINNIPEG SIN du dimanche. 


46 


18h00 Manitoba ce soir 


18h30 La sorée du hockey Molson 


21h00 Le téléjournal 

21h25 Le point 

22h00 Manitoba ce soir 
22h30 Les nouvelles du sport 
23h00 L'enfer c'est nous autres 
23h35 Vues d'ici 

1h20 Fin des émissions 


N--- L'enfer c'est nous autres 
23h35 Cinéma: Chouans! Fr. 


Clémence 
22h50 Télé-sélection: Le retour 
Etre 1985. Le 
célèbre avocat démissionne de la 


saho0 La ve 
soi 
Molson 
21h00 Le téléjoumal 
21h20 Le point 
Ed dore 
22h90 Le siècle du peuple 
> 23h15 Ciné-club: Le déca 
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Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 15 h 00 


/À, édition 18 h 
17h30 Piment fort 
18h00 Chasse aux trésors 
18h30 Rira bien. 
19h00 Alerte à Malibu 


n 
17h00 Le TVA, édition 18h 
17h30 Piment fort 
18h00 Chambres en ville 
18h30 Fleurs et jardins 
19h00 Place Melrose 


10h30 La vie à Montréal 
10h45 Première li 


20h00 Mari à 
21h00 Le TVA, édition réseau 
21h30 Cha ba da 

22h30 TVA sports 

22h57 Fermeture 


20h00 Le match de la vie 
21h00 Le TVA, édition réseau 
21h30 Cha ba da 

22h30 TVA sports 

22h57 Fermeture 


Mercredi 


17h00 Le TVA, édition 18 h 
17h30 Piment fort 


18h00 La poule aux œufs d'or 


18h30 Je le salue Marie 
19h00 Qui vivel 


fe édition 18h 

Piment fort 
18h00 Beverty Hills 90210 
19h00 Ciné-comédie: Les 


Y 


19h30 Les ailes de la mode 
20h00 Sirènes 

21h00 Le TVA, édition réseau 
21h30 Cha ba da 


gr euh 


pas du 

21h00 Le TVA, édition réseau 
21h30 Cha ba da 

22h30 TVA sports 


jumeaux. Am. 1988. Comédie. 22h57 Interactif 


Un colosse part à la recherche 23h27 Fermeture 


de sa mère, entraînant avec 
lui son frère jumeau, un petit 


finit par se savoir. Am. 1990. 
Drame policier. Un lieutenant 
de police enquête sur la 


disparition d'une directrice de 
revue qu'il croit avoir été tuée 


par son partenaire. 
21h00 Le TVA, édition réseau 
ha ba da 


15h30 Vidéo rock détente 
16h00 Interactif 
16h30 Fleurs et 


17h00 Le TVA, n18h 


> 17h30 Ciné-extra: Crocodile 


Le TA son réseau 
et 

22h57 Astro Jojo 

23h25 Infopubicités 

1h19 Fermeture 


Dimanche 


5h30 Salut, bonjour! 
8h00 Vision mondiale 
9h00 Bibi et Geneviève 
9h30 Finances 

10h00 Complètement 


marteau 
10h30 Infopublicités 
11h00 Lise Watier et 


ie 
{un w iciiés 

12h00 Indycar 1996 
14h30 Infopublicités 
15h00 Les ous 
15h30 Autom 

16h00 de 

16h30 Di Dore 

17h00 Le TVA, édition 18 h 
17h30 Fort Boyard 


18h30 Drôle de vidéo 


> 19h00 Cinéma néon: Tendre 


Clara. Am. 1988. Drame fan- 
tastique. Un jeune adolescent 
délaissé par ses parents se 
CRAN RES M RE 
vemante au tempérament 
chaleureux. 


21h00 Le TVA, édition réseau 
21h18 L'événement 


Astro Jojo 
23h31 Vision mondiale 
0h31 Infopublicités 
2h31 Fermeture 


Le mardi 11 juin à 22h 

À la mode. France. Comédie par Rémy Duchemin. L'histoire d'un 
jeune homme (Ken Higelin) qui, par ses designs particuliers, 
devient riche et populaire dans le monde de la haute couture. En 
de D dite eslinode cel 
Également en vedette: Jean Yanne et Florence Darel, 
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TVS 


LA TÉLÉVISION 
INTERNATIONALE 


Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 15 h 30 


16h30 Visions d'Amérique 
16h45 Gourmandises 

17h00 Des chiffres et des lettres 
17h30 Studio Gabriel 

18h00 Joumal télévisé de FR2 


1 Von dAnétque 
ISIons 
16h45 Gourmandises 
17h00 Des chifires et des lettres 
Studio Gabriel 


nan 
isions 

16h45 

17h00 Des chifires et des lettres 


17h30 Studio Gabriel 
18h00 Journal télévisé de FR2 
Sidaction 


21h05 Paris lumières 

21h30 Journal télévisé belge 
21h55 La météo des cinq continents 
22h00 Studio Gabriel 

22h30 Visions d'Amérique 
22h45 Le cercle de minuit 


21h30 Journal télévisé belge 
21h55 La météo des cinq 
continents 


21h30 Journal télévisé belge 
21h55 La météo des cinq 
continents 


22h30 Journel télévisé belge 

22h55 La météo des cinq 
continents 

23h00 Le cercle de minuit 

0h15 Basles masques 


1h35 7 AN 
1h50 FA 


Vendredi 


br ane nr suisse 
isions d'Amérique 
16h45 Gourmandises 


HD Ga 
19h30 Thalassa 

20h30 Festival Le Franco 
21h00 Paris lumières 


fe DER 
11h00 Bibi et ses amis 
11h90 Le joumal de France 3 
12h00 Génies en herbe 
Découverte 


21h30 Journal télévisé belge 
21h57 La météo des cinq 


21h90 Journal télévisé belge 
21h55 La météo des ong coninents 


14h30 Le monde est à vous 
| isions d'Amérique 
6h45 Gourmandises 


00 L'école des fans 


21h55 Lin mon 

22h00 Visions d'Amérique 
22h15 Pulsations 

23h15 Perdu de vue 

" Bon week-end 
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Du lundi au vendredi de 4 h 30 à 19 h 00 


88 


888 8e 


20h00 Le téléjoumal tre édition 
20h30 Maisonneuve à l'écoute 
21h90 Le Canada aujourdhui- 


0h00 L'Aflantique en direct 
11h00 Euronews 

11h90 Le Quéoec en direct 
49h00 L'Ontario en direct 
14h00 L'Ouest en direct 

15h00 La joumal de Francs 2 
15h35 Marchés boursiers * Météo 


e 
Maisonneuve à l'écoute 
L'édition québécoise 


0h00 

0h30 

1h30 
dtion Atlantique et Ontario 
L'édition 
Le Canada aujourd'hui - 
Édition Allantique et Ontario 


« : À : 
apr jourd'hui - 
Allantique et Ontario 


Vendredi 


20h00 Le téléjournal {re édition 


28228888 


22 
si 
Ë 


joual de France 2 
in de santé 


15h00 rl Fan e 
15h30 Rédacteurs en chef 
16h00 Aujourd'hui 


0h00 
0h30 
1h00 
1h30 


Abonnement : 632-6506 


CULTUREL 


Les Rendez-Vous 


MUSIQUE 


Au Foyer du Centre culturel franco- 
manitobain (340, Provencher): Minute- 
Moumoutte le 31 mai; David Larocque 
au Mârdi Jazz le 4 juin; Philip Andrée et 
Pat Joyal les 5 et 6 juin. Entrée gratuite. 
Info: 233-8972. 


Au Centre culturel franco-manitobain 
le 2 juin à 19 h 30: Messiah Jam, une 
soirée de rock chrétien. Parmi les 
musiciens: Stéphane Dandeneau et 
Daniel Roy. Billets (6 $): à la porte ou à 
l'avance au 934-6142. 


% La Société de guitare classique 
présente le guitariste renommé David 
Gamble. || sera accompagné de la 
chanteuse Brenda Bakos. Le 1er juin à 
20 h à Crossways (angle Broadway et 
Furby). Billets: 10 $ (à la porte). 


THÉÂTRE 


% À l'affiche du Cercle Molière: Le 
Faucon de Marie Laberge. Jusqu'au 1er 


juin. Info: 233-8053 ou 233-8972. 


% La troupe du Celebrations Dinner 
Theatre (1808, av. Wellington) présente 
une comédie musicale intitulée Impos- 
sible Mission, jusqu'au 8 juin. Info: 982- 


8282. 
CINÉMA 


% À la Cinémathèque de Winnipeg 
(100, Arthur): Anne Frank Remem- 
bered (a reçu un Oscar pour le meilleur 
documentaire) du 31 mai au 11 juin. Info: 
942-2776. 


% À l'affiche du Planétarium (190, 
Rupert): To Worlds Beyond jusqu'au 20 
octobre. Info: 956-2830 ou 943-3142. 


% À l'affiche du cinéma IMAX (place 
Portage): The Living Sea et Survival 
Island. Info: 956-IMAX (4629). 


EXPOSITIONS 


% À la galerie du CCFM (340, Proven- 
cher): Terrae Incognitae et la mémoire 
d'être de Noëlla Muruvé, jusqu'au 9 juin. 


% À la galerie de l'Alliance française 
(934, Corydon): Cayouche en France, 


dessins de Réal Bérard. Jusqu'au 15 juin. 


% Le St. Norbert Arts & Cultural Centre 
se transforme en magasin de musique 
moderne le temps d’une exposition 
d'œuvres visuelles et sonores intitulée 
Greatest Hits. Jusqu'au 15 août. 


& Au musée de l'Homme et de la 
Nature: Bellies in Search of Bread, une 
exposition sur la culture croate au 
Manitoba. 


% À la galerie Medea (132, Osborne): 
les peintures de Carol Leach, jusqu'au 8 
juin. 

% À la galerie Floating (218-100, 
Arthur): l'exposition photographique 
Persistent Documents. Jusqu'au 15 
juin. 

% Parmi les expositions du Musée des 
beaux-arts: Stored Secrets: the Sequel, 
the Vault on View et l'exposition 
photographique André Kertész: À 
Lifetime of Perception. 


EN FAMILLE 


% Le Centre Fort Whyte (1961, Mc- 
Creary) propose le coin de découvertes 


DU 6 MAI AU 16 JUIN, PARTEZ AVEC 
AIR CANADA ET VOUS POURRIEZ 


GAG 


ER 


A 


POUR ATLANTA 


AVEC LE CONCOURS ON Y VA CANADA" D'AIR CANADA! 


Participez au concours On y va Canada d'Air Canada et courez la chance d'être 


la personne gagnante au Manitoba ou en Saskachewan d'un voyage exceptionnel 
I Bag vag F 
à Atlanta. Le 24 juillet, un biréacteur CL65' d'Air Canada sera mis spécialement à 


votre disposition pour vous emmener faire la fête, en compagnie de trente-neuf 


parents et amis, toute une journée à Atlanta. Dès le décollage, vous serez traités 


comme des rois et aurez du plaisir comme jamais. Pour être admissible, il vous 


suffit de voyager à bord d'un vol régulier d'Air Canada ou de nos transporteurs 


Liaison" du 6 mai au 16 juin 1996 et de remplir le bulletin de participation 


ci-dessous. Et préparez-vous à vivre la plus grande fête de votre vie ! 


RÉSERVEZ MAINTENANT ! 


AIR CANADA (ke 


COMMANDITAIRE DE LA TÉLÉDIFFUSION DES JEUX OLYMPIQUES D'ATLANTA À LA SRC 


LE CONCOURS ON Y VA CANAD. 


Remplissez lisiblement votre bulletin de participation « 


Winnipeg (Manitoba) R3C 2G9+, Une foi 


particip. 
Province de résidence (9) 


Provinces de l'Atlantique C1 


NOM 


mplis, les bulletins de participati 


révues à cet ellet, dans les endroits d 
à doivent parvenir à Air Canada avar 


t faites-le parvenir à: C 


gnés Air Canada dans les aéroports. Pour être admissible 


at minuit le 17 juin 1996. 


Manitoba/Saskatchewan 


ADRESSE 


VILLE 


” D'AIR CANADA. 


oncours On y va Canada d'Air Canada, C.P, 219, 
nt également être déposés dans les boîtes 


les bulletins de 


] C.-B/T.N.-O/Yukon L 


PROVINCE 


TÉL.: DOMICILE (_) 


CODE POSTAL 


BUREAU (——) 


N9 DE VOL" 


DATE DU VOL 


J'atteste être citoyen(ne) canadien(ne), être âgé(e) de 18 ans et plus, et avoir voyagé à bord du vol indiqué ci-dessus. 


SIGNATURE 
Adresse de poste pour les per 
Sas 


1Le CL65 est fabriqué par Bombardier Inc., Canadair. 


Une scène de la pièce Le Faucon, présentée jusqu'au 1er juin au Théâtre de la 


Chapelle. 


à 13hetune randonnée guidée à 14h 
le ter juin; et un atelier de pêche à la 
mouche le 2 juin de 10 h à 16 h (prière 
de s'inscrire). Info: 989-8355. 


Save Our Seine, le Comité pour la 
conservation des berges de Saint- 
Boniface et l'institut collégial Vincent- 
Massey invitent tout le monde à participer 
à la corvée de reboisement de la Seine 
le ter juin de 10 h à 15 h. (S'il pleut, la 
joumée est remise au 2 juin.) 


% Le musée de St-James-Assiniboia 
(3180, Portage) est ouvert pour l'été sept 
jours sur sept, de 10 h à 17 h. Entrée: 


vous donnez ce que vous voulez. Info: 
888-8706. 


% Les Forces armées canadiennes 
présentent leur spectacle aérien les 8 et 
9 juin à l'aéroport de Winnipeg. Les portes 
ouvrent à 9 h; le spectacle commence à 
13h. Info: 257-8400. 


% L'église chrétienne Le Rocher 
propose un camp d'été francophone pour 
les 8 à 12 ans, La grande fuite. Du 21 au 
23 juin au parc Whiteshell. Info: 257-1123. 


Sélection recueillie par 
Karine BEAUDETTE 


Gala interprovincial de la chanson 


En route 
pour Regina 


Les lauréates manitobaines 
du Gala provincial de la chan- 
son, Brigitte Sabourin et 
Madeline Chammartin, se ren- 
dront à Regina le 7 juin pour 
défendre leur titre de meilleure 
auteure-compositeure interprète 
et de meilleure interprète au 7e 
Gala interprovincial de la chan- 
son. 


La capitale saskatchewannaise 
accueillera en tout huit concurrents 
des quatre provinces de l'Ouest. 
Le Gala interprovincial est une co- 
production des stations régionales 
de Radio-Canada, et de plusieurs 


organismes francophones locaux. 
Il permet aux participants de rece- 
voir une formation musicale offert 
cette année par Phil Fournier, 
Jocelyn Forgues et Catherine 
Pinard. 


Le Gala interprovincial est un 
véritable tremplin pour les deux 
lauréats du Gala interprovincial qui 
se rendront au Festival de la chan- 
son de Granby au Québec. 


Le Gala sera diffusé en direct à 
21 h sur les ondes de CKSB. 


A. C. 


Pour célébrer ses 15 ans 


Une soirée 
pour Teen Stop 
Jeunesse 


Fondé par le père Ron Léger 
et mieux connu sous le nom de 
Ron'’s Drop In Centre, l’organis- 
me Teen Stop Jeunesse fêtera 
ses 15 ans lors d’une soirée 
sociale le 8 juin au centre récréa- 
tif Notre-Dame. 


«Ce sera un rassemblement 
des anciens en même temps 
qu'une activité de financement», 
indique la directrice de Teen Stop 
Jeunesse, Marie-Christine Dauriac. 
Comme bon nombre d'organismes 
communautaires sans but lucratif, 
Teen Stop Jeunesse, qui se 
dévoue à la cause des jeunes, 
éprouve des difficultés financières. 
«Nous avons du mal à boucler le 
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dernier quart de notre année finan- 
cière, explique-t-elle. Et il est cer- 
tain que cette activité va pouvoir 
nous aider à y parvenir.» 


La soirée débute à 20h et 
l'entrée coûte 10 $. Pour des ren- 
seignements ou des billets, on 
peut composer le 254-1618. «Nous 
avons des projets d'avenir, lance 
aussi la directrice, qui a succédé à 
Ron Léger en septembre dernier. Il 
y a des changements qui s’en vien- 
nent. Cet été, par exemple, nous 
ouvrirons nos portes aux jeunes de 
10 et 11 ans.» Le Centre s'adres- 
sera dorénavant aux jeunes de 10 
à 18 ans. 


S.L. 


17 


SPORT 


«e fout le 


FRANCOFONDS 


Monde y Gagne! » 
CT 


«Je m'appelle Louis Bernardin, 
résidant de Sainte-Anne-des-Chênes. 
J'ai établi un FONDS DE FAMILLE avec Francofonds 
et j'y contribue régulièrement par l'entremise 
de l’autochèque. 


J'ai aussi inclus Francofonds dans mon 
TESTAMENT. 


Ma communauté, j'y crois! Et je sais qu'avec 
Francofonds... tout le monde y gagne!» 


Cette annonce est commanditée par 


La Caisse populaire de Sainte-Anne-des-Chênes, succursales Richer et South Junction. 


Prix 1995 de manutention 


sécuritaire 


4e Jeux du Manitoba 


Le terrain sportif de l’Univer- 
sité du Manitoba sera envahi par 
plus de 400 jeunes francopho- 
nes âgés de 12 à 16 ans, le ven- 
dredi 31 mai, alors que se tien- 
dra la 4e édition des Jeux du 
Manitoba. 

Organisée par la Division scolai- 
re franco-manitobaine et le Conseil 
jeunesse provincial, cette journée 
de compétition rassemble des jeu- 
nes de 19 écoles et, pour la pre- 
mière fois, des élèves de Laurier. 


On attend un grand nombre 
de coureurs, au Manitoba Mara- 
thon, cette année: au moins 
7000! C’est en tout cas le nom- 
bre de trousses que prépare 
fébrilement l’organisation, en 
vue de l'événement, qui aura 
lieu le 16 juin prochain. 


Pour remplir ces trousses de 
dépliants et coupons de toutes sor- 
tes, on a besoin de monde... 
Manitoba Marathon organise donc 
des «parties» de travail les 27, 28 
et 29 mai. On aura besoin égale- 


na sûres 


Félicitations à l'usine lauréate 
Border Chemical Co. Ltd. - 7ranscona 


La manutention et l'expédition des marchandises dangereuses 
est un sujet qui nous concerne tous. Cette année, le CN honore 
49 usines pour leur chargement sécuritaire des wagons-citernes. 


Le programme du CN fait bouger les choses. Chaque année, 
la liste des gagnants s'allonge grâce au ralliement de milliers 
d'employés de l'industrie à la cause de la sécurité ferroviaire 
et de la protection de l'environnement. 


C'est ainsi qu'avec nos clients, nous avons obtenu l'une des 
meilleures fiches de sécurité en Amérique du Nord. Voilà de 
bonnes nouvelles à la fois pour l'environnement et pour toutes 
les collectivités canadiennes. 


ON 


CANADIEN NATIONAL 


Une première 
pour Laurier 


Au menu des compétitions: 
courses (100 m, 800 m, 200 m, 1 
500 m et 3 000 m ainsi que relais), 
saut en hauteur, lancer du disque, 
triple-saut, lancer du poids et saut 
en longueur. Cette compétition sert 
de tournoi divisionnaire pour la 
DSFM. Les gagnants représente- 
ron donc leur division scolaire aux 
championnats régionaux 
“suburban's”. 


S. L. 


On cherche des bénévoles 


Le Marathon du Manitoba 


ment de bénévoles pour accueillir 
les participants au quartier général 
de l'événement, à compter du 30 
mai, et d’autres le jour même du 
marathon. Bien sûr, tout le monde 
est invité à encourager les cou- 
reurs sur leur parcours: avec 26,2 
km à faire, ils en auront besoin! 


Le départ se fera à 7 h devant 
l'édifice Max Bell, sur le campus de 
l’Université du Manitoba, pour 
emprunter, entre autres, les rues 
Pembina, Wellington, Portage, 
Broadway, River, Kingston, Fermor, 
Bishop Grandin, avant de revenir 
au campus universitaire. 


Qu'est-ce qu'on va faire avec 
l'argent ramassé? En conformité 
avec la mission de l'organisme qui 
est d'aider les gens qui vivent avec 
un handicap mental, on veut pro- 
curer une maison à quatre person- 
nes qui pourront ainsi s'intégrer à 
la communauté et vivre de façon 
autonome. Si vous avez envie de 
donner un coup de main, n'hésitez 
pas à composer le 925-5751. 


AE L ve D. 

Dictée PGL 

Ils reviennent 
bredouilles 


Les deux représentants du 
Manitoba, Michael Sefton et 
Lynn Blostein sont revenus bre- 
douilles de la grande finale de la 
5e Dictée Paul Gérin-Lajoie qui 
se déroulait le 26 mai à Montréal. 


Michael Sefton, élève en 5e 
année de l’école New Era de 
Brandon se présentait dans la 
catégorie classes d'immersion tan- 
dis que Lynn Blostein de l'école 
Taché de la Division scolaire fran- 
co-manitobaine se présentait dans 
la catégorie classes francophones. 
Cette dernière s’est toutefois 
classée Îre pour l'Ouest et les 
Territoires dans sa catégorie. 


«La dame qui lisait la dictée 
parlait trop vite et je ne comprenais 
pas tout ce qu'elle disait», indique 
Michael Sefton qui garde cepen- 
dant un bon souvenir de son expé- 
rience. 

La grande finale recevait 82 
finalistes de toutes les régions du 
Canada. Plus de 69 élèves du 
Manitoba se sont inscrits à la dic- 
tée régionale qui avaient lieu en 
mars lors de la Semaine nationale 
de la francophonie. 

La grande finale sera diffusée 
sur les ondes de Radio-Canada le 
1er juin. 

A. C. 
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LETTRE 


Le journal La Liberté est 
ouvert à la publication de 
toute lettre à l'éditeur à 
condition que l'identité de 
l’auteur soit connue (les 
noms de plume ou pseu- 
donymes ne sont pas 
acceptés) et qu'elle ne 
contienne pas de propos 
diffamatoires. La rédaction 
se réserve également le 
droit de limiter la longueur 
des lettres ou de retourner 
celles dont la formulation 
n'est pas claire. 


André et Adèle 
Blondeau 


Joyeux 25e anniversaire 
Papa et Maman! 


De vos enfants Paul, Lise, 
Julie et Gisèle. 


Le renouvellement des 
vœux se fera à 13 h 30 
le 8 juin 1996 à l’église 
Saints-Martyrs-Canadiens. 
Une réception suivra au 
sous-sol de l’église. 


Félicitations! 


Venez fêter avec nous! 


Lisa Lamontagne 
(née Pelland) 

a célébré 80 ans cette 
année et nous souli- 
gnons cet événement 
avec une rencontre de 
sa famille et ses amis. 


Nous vous invitons à la 
salle Antoine-Gaborieau 
du CCFM, le 2 juin de 
13 h 30 à 15 h 30. Un 
petit goûter sera servi. 


Pour plus de renseigne- 
ments, contactez 
Michelline au 231-5796. 


Les enfants de 
Louis Granger et 
Léonie Gauthier 

vous invitent à célébrer 
avec eux le 50€ 
anniversaire de mariage 
de leurs parents 
le dimanche 16 juin 
mil neuf cent 
quatre-vingt-seize. 


Thé-rencontre 
de 13 h à 16 h 30 
au Centre de l'amitié, 
La Broquerie (Manitoba) 


Dans un coin de son apparte- 
ment, entre des appareils de 
gymnastique, Jean-Louis Pois- 
senot a placé bien en vue les 
multiples trophées qu'il a rem- 
portés au cours de la dernière 
année dans diverses compéti- 
tions de kung-fu ayant eu lieu à 
Winnipeg. 

À elle seule, sa participation à 
la «bataille des champions» (Battle 
of the Champions) le 4 mai lui a 
valu une première, une seconde et 
une quatrième places. Sa première 
place, il l’a obtenue en présentant 
une suite de mouvements avec les 
armes et avec musique. La secon- 
de, dans une catégorie semblable, 
mais sans musique, et la 4e, en 
présentant une suite de mouve- 
ments «juste avec les mains». 


Ayant plus ou moins l’impres- 
sion d'avoir fait le tour des possibili- 
tés qu'offrent les tournois à 
Winnipeg, Jean-Louis Poissenot 
se prépare à franchir un pas de 
plus: sa prochaine compétition, à 
Vancouver le 1er juin, rassemblera 
des athlètes de l'Ouest canadien et 
américain, parmi lesquels se trou- 
vent des gens très connus du 
milieu, «des gens qu'on trouve 
dans les magazines sur les arts 
martiaux et qu’on voit dans les 
films.» 


Ensuite, «ce sera Miami et ça, 
wow!, ce sera un événement mon- 
dial», s'exclame-t-il. Lors de ce 
tournoi le 13 juillet, plus de douze 
pays seront représentés, dont la 
Chine, Hong Kong, la France, 
l'Allemagne, l'Italie, et bien sûr le 
Canada. 


«Si je vais à Vancouver et à 
Miami, lance Jean-Louis Poisse- 
not, c’est dans l'intention de me 


Sabourin. 


T'es parent avec qui, toi? 


Bonjour! Je m'appelle Berit 
Lynn Sabourin. Je suis née le 
30 janvier 1996. 


J'habite à Saint-Jean-Baptiste 
avec mes parents Chrystal 
(née Wyatt) et Paul Sabourin, 
ainsi que ma grande sœur 
Kristen. 


Mes grands-parents sont 
Yvette (née Lafond) et Luc 

Sabourin, Terri (née Denchuk) 
et Bradley Wyatt de Mafeking. 


Mes arrière-grands-parents sont Noëlla (née Marion) et 
Bernard Lafond de Saint-Jean-Baptiste, Thelma (née 
Clarkson) et Robert Wyatt de Mafeking, Nathalie (née 
Beruk) et Richard Shaeffer de Kenora. 


Mon parrain et ma marraine sont Rossel et Mona 


SPORT 


Jean-Louis Poissenot collectionne les trophées 


Fou du kung fu! 


classer. Je ne vais pas là faire du 
tourisme, ni pour le plaisir!» Il 
s'entraîne tous les jours depuis 
trois mois en vue de ces compéti- 
tions importantes, où il espère être 
en mesure de faire honneur à son 


Jean-Louis Poissenot et ses trophées. 


club, le Green Dragon. 


Car il y a dans le kung fu, expli- 
quet-il, un sens de la famille assez 
développé. Chaque club a été 
fondé par un maître, mentionne-t-il 
en montrant une vieille photo 
datant de 1905, où on voit le fon- 
dateur du Green Dragon et ses 
élèves, quelque part en Chine. 
«C'est un peu comme un arbre 
généalogique. Moi j'ai mon maître, 
qui a son maître, et on remonte 
comme ça jusqu'à un village en 
Chine. Et tous les gens formés par 
le Green Dragon partagent une 
même façon de faire les katas, les 
formes et de manier les armes.» 


Il y a en Amérique du Nord trois 
clubs Green Dragon: le premier, à 
Edmonton, a été créé par le petit- 
fils de fondateur chinois et ce sont 
ses élèves qui ont mis sur pied les 
deux autres. «Mon maître, expli- 
que Jean-Louis Poissenot, c'est 
Master Chan, qui vit à Edmonton. 
Et mon entraîneur, mon sifu, est 
Neil McRitchie», qui s'occupe du 
club à Winnipeg. «Le maître de 
Neil est maintenant le grand-père 
de Master Chan, qui vit en Chine.» 


Pour Jean-Louis Poissenot, le 
kung-fu est devenu une façon de 
vivre, qui impose une discipline 


Chez GARDEN GATE PONTIAC, Ca roule] 


PONTIAC: Firefly + Sunbird + Grand Am + Grand Prix + Firebird + Trans Am + Bonneville 
BUICK: Skylark e Regal + Century + Le Sabre + Roadmaster + Park Avenue + Riviera 
GMC: Jimmy + Sonoma + Demi-tonne 
MINI VAN: Transport * Safari 
Pour tous vos besoins, composez le 
633-8833 pour un rendez-vous avec Marc. 
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photo: Sylviane Lan 


Vous cherchez une voiture neuve ou usagée? Peut-être un camion? 


À votre service en français 


2150, McPhillips 
Fax: 632-5801 


leS lundi et mardi de 9 h à 21 h et du mercredi au samedi de 9 h à 18h. 
GARDEN GATE PONTIAC Buick GMC 
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stricte, une alimentation contrôlée 
et une certaine philosophie de la 
vie qui l’aide à parvenir à une maî- 
trise de son corps et de son esprit. 
Il tire aussi une fierté d'appartenir à 
son club, qui pratique une forme 
authentique de kung fu, contraire- 
ment à des trop nombreux clubs 
qui, selon lui, n'auraient de kung fu 
que le nom. 


«Au Green Dragon, jusqu'ici, 
nous ne sommes que six et c'est 
un club pour des gens qui sont 
avancés dans la pratique des arts 
martiaux. Mais nous voulons bien- 
tôt ouvrir le club, donner des cours 
aux enfants, avoir une section pour 
les gens avancés, une autre pour 
les combats, et offrir aussi des ses- 
sions de taï chi et des cours sur les 
herbes médicinales.» 


Dans l'avenir, Jean-Louis 
Poissenot aimerait bien enseigner 
le kung-fu. Mais avant ça, expli- 
que-t-il, il doit d'abord aller au bout 
de son entraînement, histoire de 
se gagner le genre de respect que 
lui-même voue à son sifu et à son 
maître. Et cela signifie participer à 
des compétitions qui comprennent 
des combats véritables, soit en 
kung fu soit dans des disciplines 
connexes comme le kick-boxing. 


Du kick-boxing, 
du kung fu 
et du café 


«Dans ma dernière compétition 
à Winnipeg, dit-il, je n'ai pas partici- 
pé dans la catégorie des combats 
parce que ce n'était pas de vérita- 
bles combats, avec contacts. Mes 
prochaines compétitions compren- 
dront ce genre de combats. Au 
kung-fu, on peut s'entraîner dur 
sans se faire mal, parce qu'on a du 
respect pour l'adversaire. C'est la 
même chose pour les combats: le 
but ce n'est pas tant de faire mal à 
l’autre que de livrer un bon combat. 
Alors si je me classe à Vancouver 
ou à Miami, c'est bon pour moi, 
mais c'est aussi bon pour le club.» 


En septembre, il prévoit aussi 
«monter sur le ring». «Je vais faire 
des tournois de kick-boxing et de 
boxe thaïlandaise, tout en conti- 
nuant le kung-fu.» Et de siroter 
tranquillement sa tasse de café. 
Parce que dans la vie ordinaire, 
Jean-Louis Poissenot, agent de 
sécurité pour l'Hotel Fort Garry (qui 
est également son commanditai- 
re), donne l'impression d'un jeune 
homme très posé. «Je ne me vante 
pas partout de faire du kung-fu. La 
plupart des gens qui me côtoient 
au travail par exemple, ne le savent 
même pas!» 


Sylviane LANTHIER 


Marc Allard. 


‘19 


SOCIÉTÉ 
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Paul André 


Soudainement le 19 mai 1996, Paul 
André est décédé à l'hôpital Saint- 
Boniface. 


Il laisse dans le deuil son épouse 
Madeleine; ses quatre enfants: Charles, 
Jean, Luc et Anne-Marie: et trois frères: 
Philippe, Gérard et Gabriel. 


Les prières ont eu lieu le mercredi 
22 mai 1996 au Salon mortuaire 
Desjardins (357, rue DesMeurons) à 19 
h. Les funérailles ont été célébrées le 
jeudi 23 mai 1996 à la paroisse de Saint- 
Vital (1629, chemin Pembina) par 
l'abbé Patrick Morand. 


Au lieu de fleurs, ceux qui vou- 
draient faire un don à la mémoire de 
Paul André peuvent le faire à la 
Fondation des maladies du cœur, 352, 
rue Donald, bureau 301, Winnipeg 
(MB) R3B 2H8. 


La direction des funérailles a été 
confiée au Salon mortuaire Desjardins, 
233-4949 ou 1-888-233-4949. 


Sœur Marie-Bertheline, S.N.J.M. 
(née Adélina Granger) 


Sœur Marie-Bertheline répond une 
dernière fois à l’appel du Christ-Roi 
envers qui elle entretenait une 
dévotion indéfectible. Depuis deux 
semaines, elle se prépare avec intensité 
et joie à son entrée dans le royaume 
céleste. Elle nous quitte, souriante et 
sereine, le vendredi 24 mai 1996, de 
l'infirmerie des sœurs des Saints Noms 
de Jésus et de Marie, Saint-Boniface, 
où elle était patiente depuis septembre 
1998. 


Prière à Marie, 
Reine des Cœurs 


Ô Marie, Reine des Cœurs, avocate 
des causes désespérées, Mère si 
pure, si complaisante, Mère du 
divin Amour et pleine de lumière 
divine, je mets entre vos mains si 
tendres les faveurs que nous 
attendons de vous aujourd'hui. 
Regardez nos misères, nos cœurs, 
nos larmes, nos peines intérieures, 
nos souffrances. Vous pouvez nous 
exaucer par les mérites de votre 
divin Fils, Jésus-Christ. Nous 
promettons, si nous sommes 
exaucés, de répandre votre gloire et 
de vous faire connaître sous le titre 
de «Marie, Reine des Cœurs» et 
Reine de l'univers entier. Exaucez- 
nous près de votre autel où tous les 
jours vous donnez tant de preuves 
de votre puissance et amour pour 
la guérison de l'âme et du corps. 


Nous espérons contre toute espé- 
rance: demandez à Jésus notre 
guérison, notre pardon et notre 


persévérance finale. 
Ô Marie, Reine des Cœurs, enten- 


dez-nous. Nous avons confiance en 
vous. 


Ô Marie, Reine des Cœurs, guéris- 
sez-nous. Nous avons confiance en 
vous. 
Ô Marie, Reine des Cœurs, exau- 
cez-nous. Nous avons confiance en 
vous. 


Réciter cette prière neuf jours 
consécutifs, se confesser et faire la 
sainte communion. 


Par J. B. P. 
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Née à Saint-Jean-Baptiste (Manito- 
ba), en 1901, Adélina est la troisième 
enfant d'Arthur et de Victorine 
(Vermette) Granger. Dès ses premières 
années, elle manifeste une grande 
affection pour les enfants. Puisqu'elle 
avait deux sœurs aînées, c’est très 
volontiers qu’Adélina leur laisse le 
soin de la cuisine et de la plupart des 
travaux ménagers. C'est ainsi qu'elle 
peut consacrer tout son temps à la 
garde de ses jeunes frères et sœurs. 
Avec eux, elle se livre intensément aux 
joies et aux intérêts que leur offrait à ce 
temps-là une vie campagnarde bien 
organisée. Douée d'une mémoire 
remarquable, elle s'ingéniait à raconter 
des histoires aux bambins de’ sa 
maisonnée, à leur réciter des 
comptines et à leur fredonner des 
chants enfantins. 


Élevée dans une famille très unie et 


_. dans laquelle les valeurs spirituelles et 


culturelles revêtaient une grande 
importance, Adélina est en mesure 
d'approfondir ses qualités religieuses 
et de développer ses aptitudes 
artistiques. C'est avec beaucoup de 
générosité qu'elle répond à l'appel du 
Seigneur, en juillet 1921. Elle quitte les 
siens qu'elle chérit tant pour entrer au 
noviciat des sœurs des Saints Noms 
de Jésus et de Marie, à Montréal. Au 
cours de ses 75 ans de vie religieuse, 
sœur Marie-Bertheline continue 
d'aimer profondément les «petits», de 
développer les talents artistiques 
qu'elle déployait au profit de son 
entourage. 


Joyeusement et animée d’un grand 
esprit de prière, sœur Marie-Bertheline 
se livrait aux diverses tâches ména- 
gères qui lui étaient confiées. Elle a 
surtout œuvré comme cuisinière dans 
les couvents de la province SNJM du 
Manitoba. Plusieurs de ces couvents, 
nommément les académies Sainte- 
Marie et Saint-Joseph, étaient à 
l'époque des pensionnats; il lui fallait 
donc assumer de plus lourdes beso- 
gnes encore. Lorsque son travail 
quotidien était à peu près terminé, 
souvent tard dans la soirée, sœur 
Marie-Bertheline passait de longs 
moments à la chapelle. C'est là qu'elle 
se reposait en s'entretenant amoureu- 
sement et familièrement avec son Roi, 
ses patrons, Jésus et Marie, et les saints 
qu'elle aimait particulièrement. I] lui 
arrivait souvent de retourner ensuite à 
la cuisine pour mettre fin à une 
occupation quelconque. 


Sœur Marie-Bertheline trouvait 
également le temps de mettre ses ta- 
lents d'artiste à bon usage et au 
bénéfice de son entourage. Les fêtes 
religieuses et les congés revétaient une 
grande importance pour elle et elle ne 
manquait jamais d'aider à les célébrer 
en ajoutant au menu un plat de 
gourmet et en ornant habilement 
gâteaux et pâtisseries. Un certain 24 
juin, sœur Bertheline voulait signaler 
d'une façon originale «la Saint-Jean», 
cette grande fête populaire des 
Canadiens français. Avec une 
application méticuleuse, elle utilise du 
beurre pour façonner un agneau des 
plus délicats, sculpture unique, qu’elle 
place près d’une représentation de 
Jean-Baptiste, jeune garçon. Ses doigts 
de fée, son imagination fertile, sa 
créativité exceptionnelle lui servent à 
confectionner des autels, des grottes, 
des articles religieux de toutes sortes. 
Pour cela, elle utilise divers objets 
d'artisanat que d'autres auraient 
facilement mis au rebut. C'est aussi 


Le Jour du Seigneur: le dimanche 9 juin à 10 h à la SRC 
Messe célébrée à la chapelle du Séminaire d'Ottawa par le père Normand Provencher. 


Chronique religieuse 


Un goût de résurrection. 
Habitat pour l'humanité 


«Tous ceux qui étaient devenus 
croyants vivaient ensemble, et ils mettaient 
tout en commun; ils vendaient leurs pro- 
priétés et leurs biens pour en partager le 
prix entre tous selon les besoins de cha- 
cuns». (1) 


En 1968, dan la petite ville d'Américus 
aux Etats-Unis, un jeune avocat million- 
naire du nom de Millard Fuller, en voyant 
la condition délabrée des logis de la popula- 
tion noire, se donnait comme objectif l'éli- 
mination de taudis dans sa propre ville. 
C'était le début de l'organisme 
œcuménique à but non lucratif, connu 
sous le nom de Habitat for Humanity, qui 
se trouve maintenant dans 46 pays avec 
quelques 30 000 maisons à son crédit. Son 
but est simple: améliorer la qualité de vie de 
familles vivant sous le seuil de la pauvreté 
en construisant ou refaisant des logis. 


Peut-être que vous avez entendu parler 
par les médias autour du temps des Fêtes 
de cette dame à la retraite qui cherchait à 
vendre sa maison et qui a décidé de remet- 
tre gratuitement tous les titres à Habitat 
Winnipeg? Quelques jours avant Noël, la 
chorale d'une école secondaire de la ville 
escortait vers son nouveau logis l'heureuse 
famille qui devenait soudainement proprié- 
taire . 


L'été passé, vous avez dû voir apparai- 
tre à l'écran de votre téléviseur les visages 
rayonnants des cinq familles avec un total 
combiné de 17 enfants, qui devenaient pro- 
priétaires pour la première fois d'une toute 
nouvelle maison sur la rue Ross, grâce à la 
collaboration d'étrangers qui, à toutes fins 
pratiques, ont vécu ensemble pendant une 
semaine intensive intercalée de temps de 
prière, de travail, de repas partagés et de 
célébrations. 


Chaque année, dans de petits villages 
perdus à Haïti, au El Salvador, au 
Nicaragua, au Brésil, aux Philippines, et 
j'en passe, des communautés entières qui 
vivaient dans des abris de carton qu'on ne 
peut même pas qualifier de maisons sur du 
terrain qui ne leur appartient pas, sans eau 
ni électricité, voient presque du jour au 


avec beaucoup de générosité qu’elle 
distribue toutes ses créations. 


Nombreuses sont les jeunes sœurs 
qui, au cours de leurs études, ont eu la 
joie de vivre avec sœur Marie- 
Bertheline. Avec affection et gratitude 
elles aiment à rappeler les multiples 
gestes de bonté à leur égard. C'était 
toujours si agréable pour elles de 
trouver dans leur sac à dîner les 
surprises et les mets délicats emballés 
avec tant de soin. Une religieuse se 
rappelle que pendant ses cours d'été, 
sœur Marie-Bertheline avait eu la 
gentillesse de lui réserver un petit 
recoin où elle pouvait étudier sans être 
dérangée. Une autre, après une longue 


Invitation 
Parents et ami.e.s 


À l’occasion de mon 40e anniversaire 
d'ordination sacerdotale, 
je vous invite à une messe d'action de grâce 
que je célébrerai le lundi 3 juin 1996 
à 19 h 30 en la Cathédrale de Saint-Boniface. 


La fête se continuera avec un café-rencontre 
dans la grande salle au sous-sol de la Cathédrale. 


Léo Couture, ptre 


lendemain leur voisinage se métamorpho- 
ser. Ces familles possèdent maintenant non 
seulement une parcelle de terrain, mais 
également une vraie maison bâtie de maté- 
riaux locaux selon le style de l'endroit mais 
conforme aux besoins de chaque famille 
individuelle. 


Comment un tel rêve devient-il possi- 
ble? Un dixième de la valeur monétaire de 
chaque maison Habitat construite dans un 
pays industrialisé tel que le Canada va vers 
la construction de maisons dans un pays 
en voie de développement. 


Au mois de mars, à titre de porte-paro- 
le de Habitat Chez-soi, une filiale de 
Winnipeg Habitat, je me rendais vers deux 
autres communautés chrétiennes franco- 
phones de la ville. Je leur parlais alors de la 
folie de projeter la construction d'une mai- 
son pour une famille qui voudrait s'instal- 
ler «chez nous» à Saint-Boniface dans un 
milieu francophone où se trouvent proba- 
blement non seulement des parents et des 
amis mais aussi l'école, la paroisse, l'insti- 
tution financière de leur choix, alors qu'à 
ce moment-là, nous n'avions pas encore de 
terrain et un seul don de 25 $ sur une 
somme requise de 50 000 $. 


Je disais alors aux personnes assises 
dans les bancs d'église que le tout dépen- 
dait de la volonté de Dieu et des gens 
comme eux et moi. Les paroissiens qui ne 
pouvaient pas se permettre de faire un don 
m'assuraient tout du moins de leurs priè- 
res. Aujourd'hui, Habitat Chez-soi a son 
terrain À Saint-Boniface bien qu'il n'y ait 
pas encore eu de transfert légal de titres, 
avec environ 600 $ en banque et un total 
de 8 000 $ sera prélevé grâce à deux braves 
jeunes, soit Stéphanie Harvey et Jacques 
Gagnon qui ont accepté d'entreprendre cet 
été un trajet de Winnipeg à Atlanta en 
bicyclette pour la famille qui sera choisie 
par Habitat Chez-soi dans les prochains 
jours parmi nos quatre familles demandan- 
tes. À titre d'information, il s'agit d'un tra- 
jet de 2 800 kilomètres. 


La famille qui sera choisie n'aurait 
jamais eu assez d'économies pour faire le 


maladie, était en convalescence dans la 
même maison que sœur Bertheline. 
Elle n’oubliera jamais la sollicitude, le 
tact et les soins que sœur Bertheline lui 
a prodigués avec tant de délicatesse. 


L'ont prédécédée, ses parents; ses 
trois frères: David, dominicain, Alfred 
et Joseph; et quatre soeurs: Hélène 
Daigle, Annette Fillion, Antoinette St- 
Vincent et Cécile Parent. Elle laisse 
dans le deuil trois sœurs: Mme Délia 
Girard, de Montréal, Louise Granger, 
s.n.j.m. Saint-Boniface et Mme Berthe 
Valcourt, Winnipeg; de nombreux 
neveux et nièces qu’elle affectionnait 
tant. 


Les prières ont été récitées le 
dimanche 26 mai, à 19 h 30, à la 
Résidence Jésus-Marie, Saint-Boniface. 
Les funérailles, présidées par Mgr 
Albert Fréchette, ont eu lieu le lundi 27 
mai, à la Cathédrale Saint-Boniface. 
Les porteurs, neveux de la défunte, 
étaient Léo, Paul et Raymond Fillion, 
Norman Granger, Gérard Parent et 
Hector Proulx. 


La direction des funérailles était 
confiée au Salon mortuaire Desjardins, 
233-4949. 


Coût des nécrologies 

30 & par mot sans traduction; 
35 & par mot avec traduction; 
Photo: 15$ 


“doun-payment" sur une maison en vente 
sur le marché. Au lieu d'une mise de fonds, 
la famille devra s'engager à faire un 500 
heures de capital fierté ou “sweat equity" 
dans la construction de sa maison et la 
maison d'autres familles. De plus, parce 
que l'organisme Habitat fonctionne selon le 
système économique JESUS, aucun intérêt 
ne sera demandé à la famille sur son hypo- 
thèque de 15-20 ans qu'elle devra cepen- 
dant assumer, comme les maisons ne sont 
pas données. 


Oui, le Christ est ressuscité, il est vrai- 
ment ressuscité parce que des gens comme 
vous et moi l'ont vu et touché par Sa paro- 
le, la fraction du pain, la prière personnelle, 
mais aussi dans la personne du frère, de la 
sœur, des enfants qui n'arrivent pas à s'en 
sortir seuls. 


Chaque eucharistie que nous célébrons 
nous engage davantage à devenir partie 
prenante et transformante du Christ res- 
suscité ici et aujourd'hui. 


Pourquoi pas vous porter bénévole? 
Nous avons besoin de gens de bonne volon- 
té (jeunes et moins jeunes) et contraire- 
ment à ce qui se passe sur le marché du tra- 
vail, l'expérience n'est pas un prérequis! 
Des bénévoles seront requis avant, pendant 
et après la semaine de construction. 


Venez comme moi cogner des clous 
pour la première fois de votre vie, ou prêtez 
main forte là où il vous semble bon selon 
vos talents, intérêts et la disponibilité de 
votre temps. Il y a des dames qui s'enga- 
gent pour fournir, préparer et servir un 
repas pour les bénévoles pendant la semai- 
ne de construction. Une vente de bric-à- 
brac dont les profits iraient à Habitat Chez- 
soi s'organise pour le début de mai grâce à 
l'initiative d'une personne. 


J'aurais le goût de vous dire: «faites ce 
que vous voulez, mais faites quelque 
chose!» 


Michèle Sala Pastora 


(1) Actes des Apôtres 2,44 & 45. 


En mémoire de notre 
chère maman 


Yvonne Hérie 
(Chouinard, née Dubois) 


10 août 1915 - 2 juin 1993 


C'est avec tristesse que nous 
nous rappelons de ce jour, 

il y a déjà trois ans. 
Disparus sont les jours que nous 
partagions. Mais nous chérirons 
toujours les beaux et nombreux 
souvenirs que tu nous as laissés. 


Toujours aimée, jamais oubliée. 
Tes enfants. 


Gens d'ici 


Trois francos 
à l'étranger 
Fabrication de colliers, vente 
de garage, lave-autos et porte- 
à-porte, tous les moyens sont 
bons pour ramasser les 1 500 $ 
nécessaires pour participer au 


programme d'échange Jeunes- 
se Canada Monde (JCM). 


Cette année, trois Franco- 
Manitobains s'envoleront à la 
mi-août vers une province cana- 
dienne puis, juste avant Noël, 
vers la Tunisie, la Hongrie et 
l'Estonie avec JCM, un organis- 
me sans but lucratif qui donne 
depuis plus de 25 ans l'occasion 
à de jeunes canadiens de parti- 
ciper à des projets à court terme 
dans des pays en voie de déve- 
loppement. 


Pour Alain Cenerini, Ginette 
Bernard et Roxanne Breton, par- 
ticiper à ce projet d'échange est 
une occasion inespérée de vo- 
yager outre-mer. Mais, comme 
l'indique Ginette Bernard, «on a 
beaucoup d'ouvrage à faire 
avant de partir». 


Les participants doivent pré- 
lever chacun 1 500 $ en dons 
pour le compte de JCM. Cette 
somme couvre le prix des billets 
d'avion du Canada au pays 
d'accueil mais non celui de la 
nourriture et des vaccins. «Si 
j'avais su toute l'énergie que ça 
demandait, j'y aurais peut-être 
pensé deux fois avant de poser 
ma candidature», indique Ginette 
Bertrand, qui a choisi de vendre 
des colliers et des cartes de sou- 
haits qu'elle fait elle-même. 


Ginette Bernard, 


Alain Cenerini organise un 
lave-auto le 8 juin à la station- 
service Turbo située au 2859 
Pembina tandis que Roxanne 
Breton, qui à 17 ans est la cadet- 
te du groupe, préfère les cam- 
pagnes de lettres et la fabrica- 
tion de chandelles. 


Ils doivent également, tous 
les trois, veiller à recevoir leurs 
vaccins, obtenir leur passeport, 
faire leur demande de visa, 
d'acquiter des frais d'inscription 
de 250 $ en plus de s'équiper 
en sacs à dos, vêtements de 
voyage et équipements divers. 

Quelques soient les difficul- 
tés, l'expérience en vaut la 
peine, croit Ginette Bernard: 
«C'est une occasion de connaï- 
tre des cultures et des mœurs 
différentes, de ne pas être trop 
ignorant de ce qui se passe 
dans le monde.» 


Roxanne Breton partage cet 
avis ajoutant que JCM est aussi 
une bonne façon d'apprendre à 
travailler en équipe, de dévelop- 
per son sens de la débrouillardi- 
se, sa détermination et son lea- 
dership. Après trois avoir passé 
ans à user ses pantalons sur les 
bancs d'école, Alain Cenerini est 
heureux d'avoir enfin un peu 
d'expérience pratique. || espère 
que son stage de trois mois en 
Tunisie l'aidera à développer un 
plan de carrière. «J'aurai peut- 
être une meilleure idée de ce 
que je veux faire dans la viel» 


AC. 


La miraculée de Saint- 
Adolphe, ça vous dit quelque 
chose? Et la Procession de la 
Fête-Dieu? Pour découvrir la 
petite et la grande histoire de 
Saint-Adolphe, rendez-vous le 9 
juin, date des festivités du cen- 
tenaire de la paroisse. 


Adrien Leclerc a profité du cen- 
tenaire pour faire revivre la 
Procession de la Fête-Dieu, célé- 
brée annuellement à Saint-Adolphe 
jusque dans les années 1960. «On 
décorait les maisons le long de la 
procession et il y avait des guirlan- 
des en papier entre les arbres et 
des fleurs sur le trajet. Je me sou- 
viens qu'on arrêtait même la circu- 
lation sur la rue pour faire passer la 
procession. Ça rm'impressionnait 
beaucoup quand j'étais enfant.» 


De nos jours, ajoute-t-il, «les 
jeunes ne savent pas ce que c'est 
que la Fête-Dieu, c'est comme si 
on leur parlait chinois. Et puis, il 
nous faut toutes sortes de permis 
du gouvernement pour planter des 
arbres le long de la route. Arrêter la 
circulation est devenu presque 
impensable.» || précise que les 
banderoles et les bannières ont dû 
être empruntées à la paroisse de 
La Broquerie, une des rares à pos- 
séder encore ces accessoires reli- 
gieux. 


Le 9 juin à 15 h, précédés de 
Mgr Antoine Hacault, entre 250 et 


| e Habitez-vous le Manitoba? 


SOCIÉTÉ 


Centenaire de la Paroisse de Saint-Adolphe 


Procession dans le temps 


L'église de Saint-Adolphe construite en 1913. 


| Êtes-vous citoyen canadien ou résident permanent? 


(pe Allez-vous suivre au moins 60% d’une charge de cours normal? 


* Allez-vous poursuivre vos études dans un établissement approuvé? 


| + Avez-vous des besoins financiers réels? 


Si vous avez répondu OUI à ces 
questions, vous pourriez alors être 
éligible à une aide pouvant aller 


jusqu'à 275 $ par semaine 
pendant l'année scolaire 

et exempt d'intérêt tant que 
vous étudiez à temps plein. 


” 


Programme 


depréts an 
étudiants 


300 personnes quitteront l’église 
de Saint-Adolphe en direction du 
Club amical et du Chalet des aînés. 
«Dans ces deux reposoirs, on va 
jouer de la musique et réciter des 
prières.» La procession sera suivie 
par un dîner champêtre ainsi que 
le dévoilement d'une plaque com- 
mémorative sur le terrain de l'égli- 
se. Des remerciements seront 
adressés aux anciens curés et aux 
Filles de la Croix qui ont œuvré à 
Saint-Adolphe. 


La communauté doit beaucoup 
aux religieuses qui ont assuré pen- 
dant longtemps l'éducation des 
enfants des environs, explique 
l'historien et résidant de Saint- 
Adolphe, Jean-Marie Taillefer. 


De Pointe-Coupée 
à Saint-Adolphe 


Arrivées en mai 1906, les Filles 
de la Croix ont fondé le couvent et 
le pensionnat. Les premières pen- 
sionnaires, Caroline Gousseau, 
Marie Compayré, Georgina 
Leblanc, Mathilde Leblanc, Hélène 
Cazes, Marie Leclair et Agnès 
Chamberland y furent acceptées 
en septembre de la même année. 


La trésorière du Comité culturel 
de Saint-Adolphe, Lorraine Legal, 
y a résidé pendant plus de sept 
ans. «Je me souviens que j'avais 
une robe et des bas de laine noire. 
Mon Dieu que ça piquait! Je mar- 
chais toute raide pour ne pas que 
ma peau touche mes vêtements», 
raconte-t-elle en riant. 


Un événement particulier surve- 
nu en 1922, et ayant également 
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photo: Anie Cloutier 
Jean-Marie Taillefer, historien, 
habite Saint-Adolphe depuis six 
ans. 


comme origine une religieuse des 
Filles de la Croix, provoqua des 
È échos jusqu'à Rome! En effet, 
3 explique Jean-Marie Taillefer, sr 
3 Julie-Pauline, diagnostiquée en 


É décembre 1921 avec une péritoni- 
* < te tuberculeuse en phase termina- 


le, se trouva soudainement guérie 
de sa maladie! Rome a reconnu en 
1925 le miracle de sa guérison, 
reconnaissance qui entraîna la 
béatification d'André Hubert, fon- 
dateur de l'ordre. «C'est pas des 
menteries, s'empresse de lancer 
Adrien Leclerc, c'est un vrai mira- 
cle.» Il ajoute qu'on a gardé telle 
quelle la chambre de la religieuse, 
dans l’ancien couvent vendu en 
1971 et aujourd'hui transformé en 
résidence pour personnes âgées. 


Établi sur les rives de la rivière 
Rouge, l'endroit a été connu sous 
le nom de Pointe-Coupée par les 
premiers habitants, des Métis et 
des Canadiens français pour la 
plupart. «Ce nom provient proba- 
blement du fait que lorsque la riviè- 
re Rouge atteignait un certain 
niveau, elle débordait de son lit et 
coupait la pointe pour en faire une 
île», explique Jean-Marie Taillefer. 
Saint-Adolphe a d'ailleurs été frap- 
pé par toutes les inondations 
majeures de 1948, 1950, 1966, 
1974, 1979 et 1996. Une digue 
protège aujourd'hui le village. 


La localité a adopté le nom de 
Saint-Adolphe vers 1893, date de 
la fondation de la mission et de la 
construction de la première chapel- 
le. Une nouvelle église a été cons- 
truite en 1913 au coût de 8 000 $. 
Un clocher a été ajouté en 1927. 


Un livre retraçant l'histoire de la 
Paroisse de Saint-Adolphe et de 
ses premiers habitants verra le jour 
cet automne. D'environ 300 pages, 
il sera imprimé à 500 exemplaires. 
On peut déjà réserver sa copie en 
vente au coût de 50 $ (taxes inclu- 
ses). Renseignements: Gabrielle 
Courchaine 883-2114, Lorraine 
Legal 883-2275 ou Anita Bouchard 
883-2197. 


Anle CLOUTIER 


21° 


Allô! 


Merci d’avoir participé à mon concours du printemps! 
J'ai reçu beaucoup de beaux dessins. Je t'en présente 
quelques-uns cette semaine et j'aurai la liste complète 
des gagnants la semaine prochaine. 


E"e C3 


Chantal Campagne de l’école Pointe-desCh 


ênes 


Joëlle Touchette de l’école Lavallée | 
* (maternelle) #5 


Tu aimerais devenir membre de mon CLUB... 
recevoir une carte de membre... 

et avoir la chance de gagner 

un prix au tirage de chaque semaine? 

C'est facile. 

Découpe le coupon, Nom: 
envoie-le bien rempli à: 

Club Bicolo Adresse: 
Case postale 190 

Saint Boniface (Manitoba) "7" 1517 762 TNT en estt 
R2H 3B4 Code postal : ______ Âge:__ 


LP TS ds de 2e es COS CD LE eu Qu dE où DER ne on el 


dun dés due ee jun oué ani ue se me « 


Joël Simard de l'école Saint-Lazare (Ire). 


Toute reproduction de cette page par quelque procédé que ce soit, et notamment par photocopie, est strictement interdite. 
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LE SAUIEZ-VOUS? 


2. Plus vite, plus haut, plus fort. Ces trois mots 
étaient gravé sur le fronton de l'école de 
Henri-Martin Didon, éducateur français et 
grand amateur de sports. 


8. Bien que le français et l'anglais soient les 
langues officielles du CIO, c'est le texte 
français qui l'emporte en cas de divergence. 


4, En 1912. Les Australiennes Fanny Durack et 
Wilhelmina Wylie et la Britannique Jennie 
Fletcher se classèrent respectivement 1re, 
2e et Se. 


5. Johnny Weissmuller. En plus de ses exploits 
télévisuels, il remporta trois médailles d'or 
aux Jeux de 1924 et deux à ceux de 1928. 
1| gagna également une médaille de bronze 
comme membre de l'équipe américaine de 
1924, 


6. Flash Gordon et Buck Rogers. 
Compilé par Anie CLOUTIER 


Source: L'Histoire des Jeux olympiques de l'Antiquité à nos jours, 
Éditions Grolier. 


Questions 


. Dans quelle ville se déroulèrent les premiers 
Jeux olympiques modemes? 


. Quelle est la devise des Jeux olympiques 
modernes? 


. Quelle est la langue officielle du Comité 
intemational olympique (CIO)? 

. En quelle année les femmes furent-elles 
admises pour la première fois aux épreuves 
de natation? 

. Quel champion de natation a incamé «Tarzan, 
l'homme-singe» à la télévision américaine en 
19327? 

, Quels personnages de cinéma ont été 
incarnés par Buster Crabbe, médaillé d'or en 
natation aux Jeux de 1932? 


Réponses 


1. À Athènes en 1896. Le choix était 
symbolique, il rappelait les Jeux de 
l'Antiquité. Seulement 13 pays participèrent. 


Pommes de terre 
en escalopes 
au cheddar 


2 c. à table (25 mL) de margarine ou de beurre 

1 petit oignon tranché 

1 boîte de soupe au brocoli et au fromage condensée 
1/3 tasse (75 mL) de lait 

4 pommes de terre moyennes, cuites et tranchées 

3 tranches de bacon cuites, émiettées 

Persil frais pour garnir 


* Faire fondre la margarine dans une grande poêle, à feu moyen. 
Cuire les oignons jusqu'à ce qu'ils soient tendres. 


* Incorporer la soupe et le lait; poivrer au goût. Porter à ébullition. 
Ajouter les pommes de terre en remuant délicatement. Couvrir. 


* Réduire le feu et laisser mijoter 5 minutes, en remuant de temps 


en temps. Garnir de bacon et de persil. Nombre de semaines 


1 2 3 4 5 6 7 8 $ 10 

535$  1070$ 138$ 1606$ 1873$ 2140$ 2408$ 2676$ 294$ 312$ 
642$ 124$  1606$ 1926$ 247$ 2568$ 288$ OZ10$ 3531$ 385$ 
749$ 149$  1855$ 2247$ 2557$ 2996$ B71$ 3745$ 412$ MMS 
856$ 1712$ 2140$ 2568$ 299$ 324$ 380$ 


Les Petites sm 
21428 


29à35 
36à42 


+ Préparation: 25 minutes; cuisson: 10 minutes. 


Donne environ 4 portions. 


HORIZONTALEMENT 


. Débauchant (se). 


. Saillie. - Maladie cryptogamique des 
plantes. 


8. Te portes. - Port de Luxembourg. 


. Ce qui fait qu'un individu est lui-même et 
non un autre. — Ce qui est à la base. 


. Pronom indéfini, — Lancer, proférer. 


. Chipie. - Recueil de bons mots. - 
Personnel. 


Opéra en trois actes de Rossini, — Rivière 
d'Alsace. 


. Ville de la Perse ancienne. - Langage 
enfantin, 


. Gamme. - inefficaces. 


. Commune de Belgique. - Pourvus de 
crochets. 


11. Évertuer (s'). 
12. Ville d'Italie. — Le nez. 


VERTICALEMENT 


. Fantaisie débridée. 

. Amaigrissement extrême. 

. Organes quelconques. — Unité 
monétaire. 

. Personnel. - Sujet à. — 
Gamme. 

. Prénom masculin, — Drap de 
laine. 

. Arbrisseau grimpant des forêts 
tropicales. - Grosse montre 
de gousset de forme bombée. 

7.  Teindra en couleur brun-rouge 
clairs. - Conféra un caractère 
sacré à 

.… Brutalement. — Étoffe d'une 
seule couleur, - Habitudes 
inconscientes. 

. Arrêtée du fait de l'absence du 
vent. 

. Décision rendue par une 
juridiction supérieure. — Sortira 
du lit. 

. Possessif, - Possessif. 

. Doublée. — Arbres des forêts 
tempérées. - Neuf. 


Chalet Malouin inc. 
Saint-Malo 


Téléphone: 1-204-347-5753 


Télécopieur: 1-204-347-5107 


Logements disponibles pour personnes âgées. 
(soins résidentiels) 


Incluant les services suivants: 
+ tous les repas; 


* surveillance 24 heures sur 24; 


+ lessive; 
* ménage du logement; 


* administration de médicaments; 
+ médicaments (approuvés par le régime d'assurance). 


Le coût des soins à partir du 1er juillet 1996 est de 605,00 $. 
Le loyer est fixé selon les formules du Bureau du logement 


Manitoba. 


= 
b - 4 


4280$ 470$ 513%$ 


Ces tarifs incluent la taxe sur les produits et services (TPS). Les petites annonces doivent être parvenues à nos bureaux au plus 
tard le lundi précédant la date de publication désirée. Aucun remboursement ni crédit n'est accordé pour les annonces annulées. 


Pour ouvrir un compte commercial dans les petites annonces de La Liberté, composez le 237-4823 (1-800-523-3355 pour les gens à l'extérieur de Winnipeg). 


DIVERS 


COUTURIÈRE: fabrication de robes, 
ajustements, etc. Réjane au 235-0359. 
258- 


POWER RAKING ET ROTOCUL- 
TEUR: Nouveau service offert par le 
Jardin St-Léon. Louez les machines ou 
on viendra le faire chez vous. 
Téléphonez à Roger, Christian, Pierre 
ou Simon au 237-7216. 

463- 

WATKINS depuis 128 ans: Comman- 
dez des produits de première qualité 
ou devenez représentant indépendant. 
Janet au 237-7381. 

476- 

SPÉCIALISTE EN VIVACES, planifi- 
cation de vos parterres, nouveaux 
services offerts aux Jardins St-Léon. 
Réservez votre demi-heure ou heure 
sans interruption avec notre spécialiste. 
237-7216. 

489- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Cœur de 
Jésus pour faveur obtenue. F.C. 

512- 

QUE LE SACRÉ-CŒUR DE JÉSUS 
soit loué, adoré et glorifié à travers le 
monde pour des siècles et des siècles. 
Amen. J.M.. 

514- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Cœur de 
Jésus pour faveur obtenue. A.L.P. 

520- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Cœur de 
Jésus pour faveur obtenue. B.B. 

523- 

GITE B + B: Grande maison cana- 
dienne située à Boischâtel, à proximité 
des chutes Montmorency, de l'ile 
d'Orléans, du Vieux Québec, du 
château Frontenac et du Parlement. 
Déjeuner inclus. 60 $ pour deux 
personnes. Réservations: 1-418-822- 
3789, Claire ou Jean-Guy Bédard. 

524- 


RECHERCHE 


RECHERCHE: Homme à tout faire. 
254-8353. 

517- 

RECHERCHE: La prématernelle des 
Tournesols de Saint-Vital est à la 
recherche d’une aide francophone 
(comme un.e parent.e, aide à l'école, 
étudiant.e) qui serait disponible deux 
après-midi par semaine, débutant au 
mois de septembre. Pour plus de ren- 
seignements: Aurore au 254-6667. 
521- 


À VENDRE 


À VENDRE: Édifice commercial, 4 100 
pi2, bons locataires, bons revenus. 
idéal pour professionnels (firme 
d'avocats ou comptables). Appelez 
Guy au 231-3537. 

482- 

À VENDRE: Maison à Saint-Vital de 
1 200 pi?, avec garage double, garage 
simple et un lot double. 69 900 $. 255- 
6676. 

500- 


: Grand garage double et 
patio ne sont que deux des nombreux 
avantages de cette propriété attrayante. 
La maison n'a que 10 ans, sous-sol 
complètement fini. Localité tranquille et 
paisible. 


SAINT-BONIFACE. Près du Collège, 
hôpital et autobus. Grande maison 
familiale de 1 468 pi2. Plusieurs 
rénovations, soit la plomberie, 
l'électricité, le toit, etc. Redeviendrait 
facilement maison de revenu. Sous-sol 
fini. Pour plus de renseignements, 
appelez: Alice Arnal au 475-9130. 
SUTTON GROUP KRE. 

490- 

À VENDRE: 446, rue Marion. 2 
chambres à coucher, 729 pi2, sous-sol 
fini avec 3e chambre à coucher, clôture, 
garage, propre. 59 900 $. Vente privée. 
Appelez Georges au 233-9497. 

508- 

À VENDRE: Chalet à la plage Albert. 
44 500 $. Tout meublé, 2 chambres à 
coucher. Grand Lot. Foyer. Nouveaux 
appareils. Chauffé à l'électricité. Gran- 
de véranda. Autre bâtisse chauffée, 
peut être utilisée comme chambre à 
coucher ou entreposage. Pous plus de 
renseignements, contactez E. Rivard 
au 1-204-756-8535 ou 256-9220. 
511- 

À VENDRE: À 20 minutes de Winnipeg 
sur la route 75. Bungalow 46' x 26’ de 
3 chambres. Sous-sol complet avec 4e 
chambre. Garage double attaché de 
24' x 22’. Patio attaché. Eau et égoût. 


Lot de rivière. À l'épreuve des inonda- 
tions. Vente privée. 1-204-882-2171. 
513- 

À VENDRE: Southdale, 63, baie 
Fallbrook, bungalow de 1 500 pi2. 4 
chambres à coucher, salle à dîner, 
foyer à bois dans le salon, aspirateur 
central, sous-sol fini, solarium, garage, 


belle cour, grand jardin, beaucoup 
d'extras. 256-6239. 

522- 

SAINT-BONIFACE: Bungalow de 1 


028 pi2. Grande cuisine canadienne, 
énorme salon avec foyer à gaz, garage 
double. Toute la famille s'en réjouira! 
Plusieurs rénovations. Composez le 
475-9130 et demandez Alice Arnal. 
Sutton Group K.R.P. 


525- 
À LOUER 


À LOUER: Rues Despins et Aulneau. 
Appartement d'une chambre à cou- 
cher. Propre et tranquille, bien situé 
près du Collège de Saint-Boniface, 
l'église, l'hôpital et les magasins. 
Service d'autobus en face. Disponible 
le 1er juillet, 345 $ par mois, tous les 
services inclus. Poêle et frigo. Com- 
posez le 255-1578. 

380- 


À LOUER: Appartement avenue de la 
Cathédrale. 1 chambre à coucher, ser- 
vices inclus. 375 $ par mois. Disponible 
le 1er juin. Composez le 233-6091. 
473- 

À LOUER: Promenade Enfield. Beau 
petit appartement moderne d'une 
chambre à coucher. Disponible le 1er 
juin, balcon air climatisé. 400 $ par 
mois. Composez le 233-2072. 

474- 

À LOUER: Espace commercial à louer 
incluant mobilier, secrétariat, salle de 
conférence, air climatisé, 295 $ et plus, 
fax, stationnement, près du centre-ville. 
449, boul. Provencher. Appelez Judy 
au 233-3136. 

481- 

À LOUER: 2 maisons à Saint-Vital. 
595 $ / mois et 650 $ / mois. 255-6676. 


499- 
À LOUER: Maison à Saint-Boniface 
près de l'école Taché. 895-1667. 


503- 

CHAMBRE À LOUER: rue Dumoulin à 
Saint-Boniface. Tous les services sont 
compris. À 5 minutes du CUSB. 250 $ 
par mois. Composez le 233-6439. 

516- 

SAINT-BONIFACE: 1er étage de mai- 
son, 2 chambres à coucher. Cuisinière, 
frigo, laveuse, sécheuse, garage, 
entrée privée. Tous les services inclus. 
Libre le 1er juillet. 600 $. 233-0294. 


518- 

À LOUER: À Saint-Malo. 150 $ par 
semaine. Composez le 1-204-347- 
5067 après 16 h. 

519- 
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À VOTRE SERVICE 


. ; Appareils 
MONK, GOODWIN TEFFAINE, | | LAPAJ rrvencher ponte ! 
+ AVOCATS ET NOTAIRES ».. E: AB OS SIÈRE | APPAREILS Associés André G. Couture, c.a. 


é Cadieux Raymond A. Cadieux, C.a. 
Me LAURENT J. ROY , c.r. Avocats et notaires, || | *:ECTROMÉNAGERS USAGÉS Coopers Gérard H. Rodrigue, c.a. 


Me ANTOINE FRÉCHETTE : VENTE Expert-conseil Gabriel J. Forest, f.c.a. 

Me MICHEL CHARTIER Rhéal E. Teffaine, Cr. . Laveuses, sécheuses, & Ly rand 
Denis Labossière . réfrigérateurs et poêles comptables agréés 

800, Édifice Centra Gas . avec garantie. consultants en affaires 


ie mere 247, boulevard Provencher,. 196, boulevard Provencher Offrant une gamme complète de services 
professionnels aux particuliers et aux entreprises 


Saint-Boniface (MB) | | Tél:233-2977 Fax: 231-1921 
R3C 3T1 à 
Téléphone: (204) 956-1060 Qu pm re i ue 
Télécopieur: (204) 957-0423 éléphone: 900. : hilude . 2300, édifice Richardson, 1, place Lombard . : 
Fax: 925-1907. - LIVRES Winnipeg (Manitoba) R3B 0X6 Le savoir-faire 
É ET CARTES Téléphone: (204) 956-0550 


M k 2 SPIRITUEL Télécopieur: (204) 944-1020 | En affaires 
DENISET ET BOÏILY 1510-B, chemin Sainte-Marie 


Avocats et notaires TAYLOR + MCCAFFREY 220018 » 
Me Pierre Deniset, B.A., LL. B. AVOCATS et NOTAIRES OPTOMÉTRISTES ASSUREURS 
Tél.: 987-3882 ALAIN L, J, LAURENCELLE 
Me Jéan-Paul Boily, B.A., LL. B. 400, avenue St. Mary, % éta : . 


Tél.: 987- Winni nitoba) R3C 4K5 R 
nr. Re FRS Tél: 988-004 204.087. 464 (sans ras)  ECURE ÂGE nc DA GILLES LORTEAU Agence d'Assurance 
BA MA. LB. Chez Hebert Insurance Agencies à Saint- DEMI HOME SERRES OPTOMETRISTE AURÈLE DESAULNIERS 
Tél.: 987-3884 Claude, chaque mardi de 9 h à 12h Qualité de vie pour les aîné(e)s ° Examens de la vue et de la santé oculaire. (1987) 
Au Chalet de La Broquerie Paul Filteau-Gobeil, Directeur + Traitement orthoptique, lunettes 
202, boulevard Provencher chaque mercredi de 13 h 30 à 17 h 30 (204) 231-4434 et verres de contact. Pour tout service 
Saint-Boniface (Manitoba) À la Caisse populaire de Saint-Malo, Soins 
. personnels + Entretien SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT r' [ 
Téécopieur: PARU chaque vendredi de 13 h 30 à 17 h 30 + Soins des pieds maison et cour 310-1695, route Henderson d'assu ance 
. + Entretien + Coiffure à 582-2308 Joel Desaulniers 

domestique domicile 409-428, DES 0e Janet Sabourin-Gatin 


François Avanthay AIKINS, MACAULAY & THORVALDSON 94 Donald Normandeau 
LL. B AL RE DR GER EEE A C 


ss * 390-B, boulevard Provencher 
Avocat et notaire Marc M. Monnin . , 
25-185, boulevard Provencher J. Guy Joubert D' Denis KR. Champagne Téléphone: 233-4051 
Saint-Boniface (Manitoba) Francis J. St-Hilaire v Optométriste a 
Tél.: 233-5029 Avocats et notaires Sur rendez-vous seulement LEOpRE 
360, rue Main, 30€ étage 212, avenue Regent ouest 
. Winnipeg (Man). R3C 4G1 224-2254 
Alain J. Hogue Téléphone: (204) 957-0050 = 2090, avenue Corydon 


Barreau du Manitoba et de la Saskatchewan denis cond oué aa Troisième Génération 889-7408 
À la Caisse populaire de Sainte-Anne 


ines d'expertise: jeudi de 14 h à 16 h 30. F 
Domaines expertise chaque je . MONUMENTS LIBERTE 
+ préjudices personnels 


sat « PLAQUES EN à ER 
+ demandes d'indemnité pour Autopac r 
* litiges civil, familial et criminel ; GRANITE OU BRONZE D' Keith Mondésir 


+ ventes de propriété; hypothèques GLOBAL ELECTRIC + INSCRIPTIONS 


+ droit corporatif et commercial Pour vos prolets Optométriste 
. be et eco résidentiels ou AC erclaux x cs : Le si Toutes les annonces (réserva- 
Fu sr ass 1 appelez vos L’ART COMMEMORATIF Lunettes ajuatées tions et D hot être 

, boul. ét À PERSONNALISÉ , parvenues à nos bureaux au 
237-9600 électriciens du coin. + Verres de contact plus tard le lundi à midi pour 


Almé Buissé 405, avenue Bertrand : : parution le vendredi de la même 
201-1555, chemin St-M 
Tél./Fax: 231-1090 233-7864 SE oran ci semaine. 

Guy Glément ” Saint-Vital 
léo V. TVeillet, &.4..448. Cel.: 71-3899 «Au service des Franco- Pour un rendez-vous, La direction se réserve le 
stat st Mobile Manitobains depuis 1910...» composez le 255-2459. droit de refuser toute annon- 
ce envoyée après cette 
échéance ou d'imposer une 


ièce 302 
Saint- Larsen gate SERVICES Ménard surcharge de 10 %. 
j 1] Pour tites annonce 
service d'aliments our les petites annonces, 


Avis aux 
annonceurs 


131, boulevard Provencher, 


Téléphone: (204) 958-6850 ETES : l'heure de tombée est le 
Télécopieur: (204) 958-6855 id SPRL EURS Encouragez nos lundi à 17 h (par écrit et 
os spécialités: 


Une bonne soirée enti payées d'avance). 
mariages, funérailles et réceptions annonceurs ! 


porte un nom. Pierrette Ménard 878-2472 Merci de votre collaboration. 

Ë ! Téléphone: 237-4823 

RAS 28 JON MUSI K us Télécopieur: 231-1998 
Services rs NE 

SERVICES . Musique. Ar aaRuee 


+ Location d ETTen 
sonore + EClairage 
Nous répondons à tous A goûts. 


Cet espace est à votre Réjean La Roche 
disposition! 237-9716 
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Abonnez-vous 


LA Écrivez votre chèque ou mandat 

LIBERT de poste au nom de La Liberté. 
Adressez votre enveloppe à: 

La LE 


Options offertes Scies (Manitoba) R2H 3B4 


MARTIN JOYAL 


CMD, D.Ac 


Médecine chinoise 
herbes : acupuncture 


492, rue Main 
Winnipeg (Manitoba) R3B 1B7 
à2Ë Linerré Tél.: (204) 957-7087 


Vous déménagez? 


Si c’est le cas, veuillez nous en informer sans tarder ES la 
afin de ne manquer aucun de nos articles. LIBERTÉ 


Au Manitoba Ailleurs Aux É.-U. 
au Canada et outre-mer 


{an 28, 50 $ÛJ 3210$0J 70$0) 
2 ans 51,30 $Û) 58,85 $ [J 125507 


Nom: 


Adresse: 


24 LA LIBERTÉ, la semaine du 31 mai au 6 Juin 1996 


